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Chers participants et participantes aux Interclubs,
Chers amateurs de tennis,

Les équipes ayant participé en 1911 à la première édition du Championnat national de 
tennis baptisé Interclubs se comptaient encore sur les doigts de la main. Un siècle plus 
tard, plus de 4300 équipes enthousiastes se retrouvent chaque année sur les courts. 
Cette plaquette spéciale anniversaire passe en revue l’histoire couronnée de succès d’une 
manifestation emblématique dans le domaine de la compétition: brèves présentations, 
anecdotes, commentaires, réfl exions... Depuis une centaine d’années, d’innombrables 
personnes ont contribué, par leur passion et leur engagement, à faire des Interclubs l’une 
des manifestations de sport de masse les plus importantes de Suisse. Vaincre (et perdre) 
au sein d’une équipe, permettre au club de remporter honneurs et victoires, incarner 
pendant quelques semaines le dynamisme et l’idéalisme de la communauté – tels sont 
les points d’ancrage unissant des milliers de joueurs de tennis suisses avec les Interclubs.

Au fi l des décennies, cet événement majeur ne se démarque pas seulement par son éten-
due: où rencontre-t-on sinon une telle concentration de joueurs d’élite de rang national 
si ce n’est pendant le championnat de la ligue nationale A, une manifestation certes de 
courte durée mais d’autant plus intensive? Quant à la jeune génération, elle y trouve une 
excellente occasion de découvrir l’univers de la compétition de haut niveau – comme l’a 
fait par exemple dans sa jeunesse Roger Federer qui s’en souvient très volontiers.

Je remercie tous les partenaires fournissant une aide massive au tennis suisse et aux 
Interclubs – et pas seulement pour cette date anniversaire – ainsi que les clubs et centres 
qui constituent la base dynamique assurant le développement continu du tennis dans 
notre pays. «Merci», «Danke» et «Grazie» à tous les permanents dont le travail inesti-
mable a assuré le devenir des Interclubs.

Quant aux joueurs et aux joueuses des Interclubs, ceux d’hier, d’aujourd’hui ou de 
demain, qu’ils soient eux aussi assurés de ma gratitude: sans eux cette manifestation 
n’aurait jamais connu les succès du passé, source de fi erté, et n’aurait pas non plus 
l’avenir que nous sommes impatients de découvrir.

Que cet avenir nous réserve encore de nombreux rendez-vous inoubliables sous l’égide 
des Interclubs! 

René Stammbach
Président Swiss Tennis

Une tradition garante d’avenir
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1911  Les clubs disputaient entre eux la «Coupe Sunlight» depuis 
1904 qui devient maintenant le «Championnat interclubs» avec neuf 
clubs participants pour la première: Genève, Lausanne, Neuchâtel, 
Montreux, Berne, Bâle, Zurich Schaffhouse et Ragaz se réunissent en 
1911 pour disputer un premier «Championnat interclubs». Par un trait 
de crayon tracé sur une carte géographique, le pays est coupé en deux 
régions qui s’étendent de son extrémité méridionale, le Val Poschiavo, 
jusqu’à Saignelégier, Berne étant attribuée à la partie Suisse romande 
et méridionale. Une rencontre est faite de deux simples messieurs et 
un double, chaque club joue contre tous les autres de sa région et 
à la fi n, on bataille sur un terrain neutre pour le titre de «champion 
suisse interclubs». Le 1er août, le Genève LTC remporte le premier 
titre sur les installations du Savoy LTC en battant le Bâle LTC 3:0.

1912  Premières modifi cations du règlement: sur proposition de 
E.G.P. Nathan, Bâle, les tours de fi nale se joueront désormais «en cinq 
sets.» Les équipes peuvent s’inscrire jusqu’au 1er mai, le Championnat 
démarre le 15 mai. Lors de l’assemblée générale de la Lawn Tennis 
Association Suisse, on décide d’imprimer les «statuts de la compétition 
des Interclubs». Le 25 août, sur les courts du Schattenhof LTC à Berne, 
la deuxième fi nale se termine sur un air de déjà vu: Genève bat Bâle 3:0.

Années 20 

1922  Introduction de la série B. La série A n’est ouverte qu’aux 
joueurs classés série A, la série B réservée aux joueurs avec un clas-
sement de série B. Tout club disposant d’au moins 4 joueurs avec un 
classement correspondant peuvent s’inscrire au Championnat.

1923  Nouveau changement de modalités: dorénavant, l’épreuve 
se disputera en trois simples messieurs et deux doubles.

1925  Les Interclubs se féminisent: 11 équipes disputent un champion-
nat de série C et jouent chacune deux simples et un double par rencontre.

1927  Pour la première fois, les régions sont scindées en groupes. 
Les gagnants des groupes de trois s’affrontent à nouveau en groupes 
pour la place en fi nale.

Années 30   

1936 Les ligues se multiplient: chez les messieurs, il existe 
désormais les séries A, B et C, les dames se mesurent dans les séries 
A et B.

1939  Le pays tennistique est subdivisé en quatre régions géo-
graphiques pour la première fois. Les duels de demi-fi nale opposent 
la Suisse romande à la Suisse centrale et la Suisse orientale à la 
Suisse méridionale.

Années 40   

1940  La mobilisation générale fait chuter de 106 à 64 le nombre 
des équipes inscrites.

1942  Introduction de la série D chez les messieurs comme chez 
les dames, avec des rencontres de fi nale régionales opérant sur le 
mode de l’élimination (principe de Coupe).

1943  Nouvelles modalités chez les messieurs (4 simples, 2 
doubles). Sont qualifi és:

C  Série A: classement jusqu’à -1
C  Série B: 0 jusqu’à +15 (B+C+D se jouent en Suisse romande avec 

5 simples, 2 doubles)
C  Série C: 15.1 – 15.4
C   Série D: 15.5 et moins

L’introduction de la série D fait exploser le nombre des participants: 
401 équipes s’inscrivent au Championnat interclubs.

Les grandes étapes des Interclubs
Du plaisir confidentiel au plus grand 
événement tennistique national

Par Peter Dosé, Andreas Fischer, Marco Keller et Bruno Walser

Champions et fi nalistes 1913 (d.g.à.d.): A.C. Simon, E.G.P. Nathan           (Zürich LTC), Dr. L. Chessex, J. Van Huppmann (Montreux LTC)
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Années 50   

1953  Un Championnat à part régi par son propre règlement est 
introduit pour les Seniors 40+.

1955  Le règlement est soumis à une révision générale qui com-
porte aussi l’intégration du règlement des Seniors. Dans les régions, 
tous les groupes englobent désormais quatre équipes (avant, on était 
libre). L’assemblée générale rejette la demande d’introduction de 
modalités uniques pour tout le monde. La Romandie maintient donc 
les siennes avec 4 simples et 3 doubles. Une victoire donne 2 points, 
un score nul 1, une défaite 0. On abandonne en série C les formations 
avec handicap.

Années 60   

1964  La série A des messieurs est répartie en une ligue nationale 
A et une ligue nationale B avec (pour la première fois) un barrage 
de promotion/relégation. On joue 4 simples (3 sets gagnants) et 2 
doubles (2 sets gagnants). Pour pouvoir participer en LNA, un club 
doit disposer de 3 joueurs A ou de promotion.

1966  Les quotas sont introduits, limitant à eux étrangers (une 
étrangère chez les dames) le nombre des mercenaires en LNA. 
Cependant, les étrangers résidant en Suisse depuis trois ans sont 
assimilés aux Suisses. Une nouvelle catégorie est introduite chez 
les Seniors: les Seniors I luttent pour la consécration nationale, les 
Seniors II briguent un titre régional. Plus de 1200 équipes participent 
désormais aux Interclubs.

1967  Démarrage d’une phase d’essai avec trois simples et un 
double chez les dames. L’expérience est abandonnée après un an.

1969  En ligue nationale A des messieurs, on joue selon la double 
formule de Coupe Davis (quatre simples croisés et deux doubles en 
un seul jour, dix parties en tout). Les dames jouent selon la formule 
simple de Coupe Davis. Chez les dames, introduction de la ligue 
nationale A et de la ligue nationale B avec promotion et relégation.

Années 70   

1971  Il n’est plus possible d’inscrire toutes les équipes que l’on 
veut sur la base des classements, celles-ci ont dû se qualifi er pour 
la ligue correspondante en 1970. A partir de 1971, on joue donc les 

promotions et les relégations dans toutes les ligues. Les nouvelles 
ligues s’appellent: ligue nationale A, ligue nationale B, première ligue 
(ancienne série B), deuxième ligue (ancienne série C), troisième ligue 
(ancienne série D), ligue des Seniors (anciennement Seniors I), ligue 
régionale des Seniors (jusqu’ici Seniors II). Chez les messieurs, on 
dispute désormais 6 simples et 3 doubles. Trois points sont attribués 
pour une victoire sur le score de 9:0, 8:1 ou 7:2, deux pour une victoire 
6:3 ou 5:4 et un pour une défaite 3:6 ou 4:5.

1972  Le tie-break est introduit pour tous les sets.

1973  Introduction d’un règlement des transferts, plus l’obligation 
d’engager un joueur junior dans toute équipe de 3e ligue. Mais on 
revient déjà sur ce passage après un an. 

1974  La ligue des Seniors se scinde désormais en ligue nationale 
A et B. Chez les dames, on passe au mode de 4 simples et 2 doubles 
(en cas d’égalité, c’est d’abord la différence de sets, puis le double no 
1 départage les équipes).

1975  Introduction du passeport des joueurs. Il est rempli par le 
club et soumis au responsable des Interclubs pour contrôle. Chaque 
équipe masculine a droit à 12 passeports gratuits, 8 pour les dames. 
Des passeports supplémentaires peuvent être acquis au prix de 
CHF 10.- et ils gardent leur validité pendant 3 ans.

1976  On lance à titre d’essai un Championnat pour les dames Seniors.

1977  Introduction de la 4e ligue. Les Interclubs des juniors fêtent leur 
première – à titre provisoire pour deux ans. Trois catégories d’âge y sont 
représentées à l’époque: 18U, 16U, 14U. Les Juges-Arbitres deviennent 
obligatoires pour la LNA et pour les fi nales des ligues nationales.

1978  La ligue régionale des Seniors est subdivisée en Seniors C 
et Seniors D. 1906 équipes participent aux Interclubs et leur nombre 
passe à 2114 l’année suivante.

Années 80   

1982  Pour la première fois, la licence de compétition et la saisie 
des résultats sont informatisées. Les clubs commandent les licences 
à Swiss Tennis et les résultats sont archivés. L’ordinateur établit le 
classement. 

Champions et fi nalistes 1913 (d.g.à.d.): A.C. Simon, E.G.P. Nathan           (Zürich LTC), Dr. L. Chessex, J. Van Huppmann (Montreux LTC)
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1984  Près de 25’000 joueuses et joueurs formant 3180 démarrent 
dans la nouvelle saison. Introduction des ligues de Jeunes-Seniors (A, 
B, C, D) chez les messieurs.

1985 Le distributeur de boissons «Cyndarella» devient le premier 
Sponsor principal des Interclubs. Les Jeunes-Seniors sont subdivisés 
en : A, B, 1re ligue, 2e ligue et 3e ligue, la 4e ligue des actifs est sup-
primée. Dans les Interclubs des juniors, un tour de finale national est 
disputé pour la première fois à Uetendorf près de Thoune. 

1987  La ligue nationale A vit son premier tour de finale, il a lieu 
à Berne au TC Dählhölzli.

Années 90   

1990  Les ligues des Jeunes-Seniors (1re et 2e ligue) sont intro-
duites. Chez les dames et les Seniors, on joue maintenant 5 simples 
et 2 doubles, il n’y a donc plus de différences.

1991  Introduction d’une 3e ligue chez les Jeunes-Seniors, dames 
et messieurs, ainsi que chez les Seniors.

1992  Les équipes IC franchissent pour la première fois la marque des 
4000 inscriptions. Chez les hommes, création d’une ligue des Vétérans (55+).

1998 Sous l’égide du Bâlois Hansruedi Berger et du secteur des 
Interclubs de Swiss Tennis naît un nouveau règlement qui apporte plus 
de suspense. Sauf en LNA et en 3e ligue, on opère maintenant partout par 
groupes de quatre. Et on dispute aussi pour la première fois un barrage 
de relégation. Le Championnat des Interclubs s’achève avant les vacances 

d’été, jusque-là, les barrages de promotion avaient eu lieu après les 
vacances d’été.

Le nouveau Millénaire

2000  Nouvelle première: les résultats des équipes et les clas-
sements sont publiés sur Internet. Création de la catégorie des Oldies 
Messieurs (65+).

2001  Les clubs saisissent directement tous les résultats sur 
Internet où l’on peut aussi consulter les résultats individuels. Le 
statut de frontalier est supprimé et deux étrangers sont désormais 
autorisés dans les équipes.

2005  Avec l’entrée en vigueur des accords bilatéraux, les quotas 
d’étrangers sont abrogés.

2006  Année record avec en tout 4398 équipes inscrites (2928 
chez les messieurs et 1470 chez les dames).

2008  Les quotas d’étrangers sont réintroduits (Gentlemen’s 
Agreement) au niveau LNB et LNA.

2011  Les 100 ans des Interclubs sont célébrés par tout un chapelet 
d’activités. 4305 équipes réunissant plus de 30’000 joueuses et joueurs 
de plus de 784 clubs se sont annoncées pour l’année du centenaire.

Photo en haut: Les courts du Bâle LTC à St. Margarethen-Park en 1927.
Photo à droite: Richard Norris Williams (USA) en  

couverture de La Suisse Sportive en 1911
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Une première star mondiale  
aux Interclubs

En 1913 à Paris, la Suisse a figuré parmi les 
membres fondateurs de la Fédération Inter-
nationale de Tennis appelée International 

Lawn Tennis Federation à ses débuts. Les représen-
tants helvétiques pouvaient se targuer d’une vive ac-
tivité de compétition, 22 tournois s’étaient disputés 
en 1911 aux quatre coins du pays et avaient mobilisé 
près de 3300 joueurs, sans oublier le Championnat 
interclubs qui en était déjà à sa deuxième édition 
à l’époque. 

Pour le premier «Championnat interclubs» en 1911, 
neuf équipes avaient été réunies. Réparties en deux 
groupes, elles jouaient selon le mode du round robin 
au sein de leurs poules respectives. Genève s’imposa 
haut la main dans le groupe romand auquel apparte-
naient Montreux, Lausanne et Neuchâtel, mais aussi 
Berne, s’octroyant ainsi le droit de se mesurer en 
finale à Bâle, vainqueur dans le groupe alémanique 
devant ses opposants de Zurich, Schaffhouse et Ra-
gaz. La finale devait se disputer sur terrain neutre et 
c’est donc au Savoy LTC à Lausanne que les Genevois 
écrasèrent leurs adversaires. 

Genève était de toute façon la référence tennis-
tique à tous égards. L’équipe de la ville de Calvin 
disposait déjà d’une installation à sept courts dans 
l’idyllique Parc des Eaux-Vives dont le prestige était 

à l’image de l’excellence de ses joueurs. Tout au long 
du Championnat, l’équipe ne lâcha pas un seul set, 
méritant ainsi pleinement le titre pour l’équipe et 
les trophées individuels qui étaient jadis remis aux 
joueurs en souvenir de leur exploit. 

L’année d’après, la finale fut disputée sur les courts 
du Schattenhof à Berne. A part le décor, rien n’avait 
changé: Genève infligea une nouvelle défaite à Bâle 
sans laisser l’ombre d’une chance ni le moindre point 
à ses adversaires.

Et pourtant, les tenants du titre étaient privés de 
leur vedette et toute première superstar du tennis 
indigène: Richard Norris Williams, le jeune Amé-

ricain qui avait fait vibrer le public l’année précé-
dente, avait quitté l’Europe en avril 1912 à bord 
du «Titanic» et passé six heures dans l’eau gla-
ciale après le naufrage du géant des océans avant 
d’être sauvé. Les médecins lui conseillèrent de se 
faire amputer les deux jambes, mais heureuse-
ment Williams ne les écouta pas: il devait encore 
gagner au simple et au double du Championnat 
américain (devenu l’US Open entre-temps), triom-
pher à Wimbledon (double) et s’adjuger la médaille 
d’or de l’épreuve mixte aux jeux olympiques. En 
1957, onze ans avant sa mort, il fut admis dans  
l’International Hall of Fame.

Les modalités de jeu étaient très différentes à 
l’époque puisqu’on disputait deux simples et un 
double. Mais E.G.P. Nathan de Bâle parvint à imposer 
un premier changement dès 1912. En simple comme 
en double, on joua désormais en trois sets gagnants, 
ce qui résultait dans des affrontements parfois très 
longs, d’autant qu’il manquait encore plus de 50 ans 
jusqu’à l’avènement du tie-break. Monsieur Nathan 
avait fait œuvre de pionnier avec ce premier change-
ment, d’autres l’ont imité et façonné les Interclubs 
par leurs idées brillantes et leurs suggestions inno-
vantes pour en faire ce qu’ils sont aujourd’hui: une 
histoire à succès qui dure et l’enfant chéri de tous 
les aficionados du tennis suisse. 

Par Marco Keller

A la fin de l’avant-dernier siècle, le descendant du jeu de paume était déjà la coqueluche du pays. Les deux premiers courts bituminés ont été 
construits à Territet-Montreux en 1883 et la Swiss Lawn Tennis Association a vu le jour à Berne dès 1883. Dans les villes et dans les destinations 
touristiques, il était de bon ton dans les couches privilégiées de manier la raquette. Pratiquement toutes les stations touristiques et de cure 
organisaient des grands tournois qui attiraient de nombreux joueurs de pointe étrangers.  
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Les Interclubs 
50 ans en arrière

Avec roger Federer et le Fcb, 
bâle est la terre d’origine de 
tout ce que le sport suisse a de 
mieux à offrir tant au niveau 
national qu’international. Au 
tennis, bâle était déjà abonné 
au succès il y a 50 ans, mais 
dans un contexte très différent 
de celui d’aujourd’hui. 

Par Marco Keller

I l ne faut pas une mémoire prodigieuse pour énumérer les 
 tenants du titre de champions suisses des Interclubs autour 
 des années 60. Un club paraissait quasiment invincible à 

l’époque: le Bâle Lawn Tennis Club ou BLTC pour les intimes. Entre 
1959 et 1963, quatre titres sur cinq finirent dans le coude du Rhin, 
seul le TC Genève E.V. réussissant à briser la suprématie en 1962. 
«Nous avions déjà une équipe forte à l’époque, de composition 
presque identique à celle de l’équipe de Coupe Davis», se souvient 
Heinz Grimm qui formait avec Martin Froesch, Ernst Schori, Alfred 
Jörger et Joggi Schäublin le noyau de cette équipe. 
 
A l’époque, un joueur d’Interclubs ambitieux ne devait pas seule-
ment avoir un niveau de jeu élevé, mais aussi une grande forme 
physique. Froesch se souvient de différentes modalités de jeu:  
5 simples, 2 doubles, 4 simples, 2 doubles – mais il se souvient 
aussi d’années où l’on jouait en trois sets gagnants au simple 
comme au double. Et ce à une époque où le tie-break était encore 
parfaitement inconnu, que les parties pouvaient donc s’éterniser. 

«Quand nous jouions à l’extérieur, nous voyagions presque toujours 
le soir avant», se rappelle Froesch. Mais c’est pratiquement le seul 
point commun avec l’époque actuelle où l’on fait intervenir des 
professionnels – et pas seulement au niveau LNA. Tout le monde 
était amateur à l’époque et à défaut de salles (il en existait une 
seule à revêtement synthétique rapide au Club des Grasshoppers 

la tactique dans la mallette



9

et une autre à revêtement en bois à la Foire aux échantillons de 
Bâle), on travaillait surtout sa condition en hiver pour rester en forme. 
Froesch par exemple suivait un entraînement intense de boxe.

«Quand nous étions champions suisses, on nous payait le repas 
et c’était tout. Et nous payions évidemment de notre poche la 
cotisation», sourit Grimm qui fut par la suite président de l’Asso-
ciation européenne de tennis pendant de longues années. Quant 
aux contrats d’équipementier comme ils sont aujourd’hui monnaie 
courante pour tout joueur un tant soit peu valable, on n’y aurait 
pas songé à l’époque. On vivait dans de toutes autres dimensions, 
constate Froesch: «Dunlop me donnait deux raquettes par an, la 
marque d’habits Fred Perry m’offrait 2 shirts et 2 pantalons et 
Kost-Sport à Bâle quelques cordages.» Grimm, qui était encore 
étudiant, se souvient qu’il s’appuyait sur le sponsor sans doute le 
plus généreux de tous les temps: le porte-monnaie de son père. 

Jeux de confusion et crampes
Tout était donc très différent à l’époque, mais la tactique était 
également importante. Grimm se souvient d’une rencontre de fi nale 
contre Dählhölzli Berne où le capitaine bâlois Schäublin voulait 
laisser l’adversaire dans le doute au sujet de la formation. Le 
champion suisse du mixte et grand virtuose de la balle conseilla  à 
ses coéquipiers pour semer la confusion chez l’adversaire: «Prenez 
tous votre mallette avec vous.» Ces mallettes, ou «mallettes de 
sage-femme» comme on les appelait, étaient les précurseurs des 
sacs fourre-tout de tennis contenant tout l’équipement des cracks. 
Certaines de ces mallettes étaient de vrais joyaux, le père de Heinz 
Grimm par exemple faisait exprès confectionner celles de son fi ls 
à la main près de Francfort.

Est-ce la tactique de la confusion qui avait marché? On ne le saura 
jamais. Par contre, on sait qu’après les simples, les Bâlois menaient 
3:2 et qu’au terme des doubles âprement disputés, le titre était 
dans la poche. Jörger, connu pour son talent de la répartie, entra 
une fois de plus dans les annales. A la phrase de Schäublin «Je 
crois que j’attrape une crampe musculaire», il répondit du tac au 
tac «D’abord il faudrait en avoir, des muscles.» Schäublin préféra 
l’échange sur le terrain à une bataille verbale et remporta le set, le 
match et le titre...

HEINZ GRIMM (76, BÂLE)
6 fois engagé en Coupe Davis. 

Champion Suisse du double (avec 

Ernst Schori), fi naliste au simple. 

Plusieurs fois champion des Inter-

clubs de série A, B et C. Président 

de la commission de compétition 

de Swiss Tennis. Secrétaire général 

de l’ETA (Association Européenne 

de Tennis), puis président pendant 

15 ans. 22 ans de travail pour l’ITF. 
1982 – 1994 vice-président et de-
puis 1994 vice-président d‘honneur 

de Swiss Tennis.

MARTIN FROESCH (78, ZURICH)
23 interventions en Coupe Davis. 

8 fois champion des Interclubs (3 

GC, 5 BLTC), ainsi que champion 

des Interclubs chez les seniors et 

les vétérans avec le BLTC. 2 x CS 

chez les juniors. Finale des CM 

estudiantins. A travaillé plus tard 

dans la branche textile et mis sur 

pied avec Grimm le Centre de 

tennis et de sport fl orissant sur les 

rives de la Birse.

Heinz Grimm (1961)
Photo de gauche: Martin Froesch

Champion des Interclubs du Bâle LTC 1961 (d.g.à.d.): C. Roth, H.J. Schäublin, E. Schori, H. Grimm, A. Jörger, M. Froesch
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Comment ça marche...?

Vous êtes-vous déjà demandés pourquoi vous tombiez 
toujours sur les mêmes adversaires aux Interclubs et 
pourquoi diable on vous faisait tellement voyager? Ou 
pour quelle raison les Interclubs se jouent à une époque 
précise de l’année et les dates de report sont strictement 
réglementées? Voici quelques réponses aux questions 
les plus fréquentes posées concernant les Interclubs:

…avec les voyages parfois longs à 
effectuer?
Comme leur nom l’indique, les ligues nationales sont 
tirées au sort dans une poule nationale. Il est donc tout à 
fait possible qu’une équipe genevoise doive se déplacer à 
Kreuzlingen. En première ligue, les équipes sont réparties 
en quatre régions (Suisse romande, Suisse centrale, Suisse 
orientale, Tessin). Les ligues inférieures sont subdivisées 
en quatorze sous-régions, on y voyage donc moins loin.

…avec les adversaires?
La répartition régionale des groupes décide aussi de la 
manière dont les adversaires sont tirés au sort. Si une 
ligue et une sous-région ne comptent que peu d’équipes, 
celles-ci vont forcément s’affronter plus souvent. Il peut 
aussi arriver que dans certaines régions marginales, on 
n’arrive pas à former des groupes et les équipes concer-
nées devront alors être ventilées sur d’autres régions.

…avec ces équipes qui doivent tout le 
temps jouer dans un autre endroit?
Les équipes jusqu’à la 2e ligue incluse sont réparties en 
groupes de quatre, celles de la 3e ligue en groupes de 

5 ou 6 équipes. Le total des équipes d’une région doit 
donc pouvoir être divisé par ce nombre. Si ce n’est pas le 
cas, certaines équipes devront être attribuées à d’autres 
sous-régions. Le cas échéant, Swiss Tennis prend en 
compte les distances à parcourir et met toujours avec 
une autre sous-région les équipes qui en sont géogra-
phiquement les plus proches. Il peut donc arriver que 
certaines équipes doivent se déplacer au Tessin ou se 
rendre du canton d’Argovie dans le canton de Zurich.

…avec les dates des Interclubs qui 
tombent toujours sur mai et juin?
Les Interclubs se disputent en plein air. D’après les 
statistiques, c’est d’avril à septembre que les conditions 
pour pratiquer un sport dehors sont les plus favorables 
sous nos latitudes. Toujours à cause du temps, les courts 
en plein air ne sont pas praticables chez nous avant dé-
but mai. Ensuite, il faut compter à peu près deux mois 
pour que les quatre à maximum sept tours des Interclubs 
(y compris les dates de report) puissent se dérouler sans 
heurts. S’ajoutent les dates très variables des vacances 
scolaires, de sorte qu’il ne reste que cette fenêtre de 
temps pour les Interclubs.

…avec les dates de report?
Pour garantir le bon déroulement des Championnats 
interclubs et afi n que les tours de promotion et de 
relégation puissent commencer à temps, il est indispen-
sable d’intégrer des dates de renvoi offi cielles dans le 
calendrier de jeu. Ces dates de renvoi fi xes facilitent la 
planifi cation de la saison des Interclubs et permettent 
d’éviter des retards trop importants.

réponse aux cinq questions les plus fréquentes 
en relation avec les Interclubs
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Quelles sensations!

Se faire enterrer par autant de joie collective doit sans doute 
procurer des sensations extraordinaires. Des émotions que les 
sports individuels ne pourront vraisemblablement jamais procu-

rer. Mais pourquoi donc les joueurs de tennis n’en sont-ils pas jaloux? 
C’est tout simple: nous avons les Interclubs. 

Nous sommes en avril 1975, sur les courts du Fairplaiy Zurich, plus pré-
cisément sur le court numéro 3. Un court de tennis tellement à l’étroit 
que l’on n’aurait en fait jamais dû y organiser des matchs officiels. C’était 
ma première apparition en ligue nationale A. Occupant le 25e rang du 
classement national, j’étais le moins bien classé, je venais de fêter 
mes 16 ans et j’étais le benjamin de l’équipe. Je disputais la dernière 
rencontre individuelle de la journée; tous les autres avaient déjà fini et 
n’avaient d’yeux que pour moi. 

Cela faisait des semaines que les autres membres de l’équipe m’avaient 
préparé pour ce tournoi. En commençant par le BBC Ballon à Oerlikon, 
pendant qu’il neigeait encore dehors. Comme le budget ne nous per-
mettait pas de chauffer correctement, l’eau de condensation ruisselait 
méchamment sur la terre battue les jours de grand froid. Et dehors, il 
faisait presque toujours froid, car le club avait réservé les deux courts 
sous le toit en plastique à des heures indues, tard le soir. Quand il a com-
mencé à faire plus chaud, nous avons joué sur les trois courts du club, 
en plein centre ville, entouré de maisons d’habitation, dans un espace 

qui était en fait nettement trop serré pour jouer dans la ligue des grands. 

Les membres expérimentés de l’équipe n’arrêtaient pas de me dire à quel 
point puis s’empressaient de me montrer qu’ils étaient encore meilleurs – 
et qu’ils avaient par conséquent droit à plus d’égards, comme par 
exemple le droit de crier après l’entraînement «premier au massage!». 
J’ajouterai juste en passant que notre masseur était certes talentueux 
et expérimenté, mais qu’avec ses 120 kg, il n’était plus vraiment en 
forme après avoir massé déjà cinq athlètes. Il n’en reste pas moins que 
c’était là les meilleurs massages que j’ai reçus tout au long de ma car-
rière, même si Max Bettina, épuisé après avoir massé les autres, me 
remuait à peine et que l’huile de massage se mêlait à part égale avec sa  
transpiration sur mon dos. 

Mais revenons à ce mois d’avril 1975: à la balle de break du troisième 
set, j’exécute ce fameux coup en revers à deux doigts de la clôture, plus 
de l’extérieur vers l’intérieur qu’en Longline, à plat, sans aucun effet, 
sans marge – sans aucune chance de rentrer. Un coup qui a fait bondir 
tous ceux qui s’accrochaient juste avant à la clôture: Max et mon équipe 
enchantés dans un coin du court, les adversaires dépités dans l’autre coin.

Oui, le revers était très culotté, hasardeux, un coup de chance – et un 
point important pour toute l’équipe. Quelles sensations, c’était tout 
juste hier, les Interclubs d’avril 1975!

Il a failli se faire coincer. Mais il parvient à échapper à son premier poursuivant 
d’une habile rotation du torse, il poursuit son slalom et il contourne encore un 
coéquipier avant qu’un joueur ne parvienne à l’immobiliser le long de la ligne 
de touche en le tirant par le maillot. le buteur est plaqué au sol et celui qui lui 
a fait la passe décisive lui saute dessus, aussitôt suivi par les autres coéquipiers 
qui l’enterrent littéralement, jusqu’au gardien de but, qui vient couronner le tas 
de chair d’un splendide plongeon carpé. 

Par Heinz Günthardt

A 16 ans, Heinz Günthardt a remporté le  
titre des Interclubs en LNA avec Fairplay ZH.
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Les Interclubs: 

Roger Federer
se souvient

Roger Federer garde de nombreux excellents souvenirs des 
Interclubs. Un moment lui est particulièrement resté: «C’était 
quand nous jouions en ligue nationale C. Marco Chiudinelli et 

moi sommes redescendus sur le court après 23 heures, avec juste la 
lumière du restaurant pour nous éclairer, de sorte qu’on voyait seule-
ment les balles à deux mètres devant soi. C’était très drôle.» Federer 
a commencé très tôt à se faire les armes du métier dans le cadre de 
cette compétition par équipes si populaire. Haut comme trois pommes, 
il disputait déjà les Interclubs des juniors pour les «Vieux Garçons» de 
Bâle et le succès était déjà au rendez-vous. «A l’époque, nous dispu-
tions deux simples et un double, plus tard, ce furent quatre simples 
et deux doubles. Marco et moi avons une fois atteint le tour de finale 
à Winterthur sous l’égide de notre entraîneur Peter Carter (le grand 
mentor de Federer, malheureusement décédé lors d’un accident de 
voiture, réd.).»

Quelques jours avant son 15e anniversaire, l’espoir de Münchenstein 
fêta ses débuts dans les Interclubs de LNA en enlevant aux côtés du 

Facteur de risque, joueur phare et fan de prestige  
Par Marco Keller

Tchèque Vaclav Roubicek un double contre les Lucernois Filippo Veglio/
Armando Brunold qui formaient un tandem hautement coté. Un an plus 
tard, alors que le grand public ignorait encore jusqu’à son nom, il 
récidiva, assisté du Bulgare Orlin Stanoytchev, en battant le duo Ralph 
Zepfel/Yves Allegro. «C’étaient deux moments très spéciaux pour moi», 
se souvient l’homme aux 16 titres de tournois du Grand Chelem. Et il 
ajoute avec un sourire: «Je n’ai pourtant pas été retenu pour le tour de 
finale à l’époque, ce que j’ai compris, j’aurais été un trop gros risque.»

Mais très vite, le «facteur de risque» s’est mué en joueur phare et un 
an plus tard, à tout juste 17 ans, Federer marquait les Interclubs d’une 
empreinte indélébile; en demi-finale il balaya du court le «mercenaire» 
lucernois Luis Lobo en lui infligeant deux roues de vélo et le coach 
de Lido Freddy Blatter fut dépité au point de bannir son Argentin du 
court le jour de la finale. Federer se souvient bien de cette partie sur 
les courts du LTC Winterthur contre celui qui allait devenir le coach 
de Marcelo Rios et Carlos Moya. «J’avais déjà battu Luis aux élimi-
natoires, sur le score de 3:6, 6:0, 6:3 si mes souvenirs sont bons (2:6, 

Qu’ils soient amateurs ou professionnels accomplis, tous les joueurs de tennis suisses qui 
affectionnent la compétition ont passé de beaux moments dans le cadre des Interclubs. Et Roger 
Federer ne fait pas exception. Le plus grand joueur de tennis de tous les temps évoque volon-
tiers les années où il défendait les couleurs des Old Boys de Bâle. 
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6:0, 6:2, réd.). Et voilà que je recommençais avec ce fameux 6:0, 6:0. 
Aujourd’hui encore, j’aime taquiner Luis de temps en temps à ce sujet. 
Mais j’évite quand même de trop tourner le couteau dans la plaie», 
s’empresse-t-il d’ajouter avec un large sourire.

Ces moments de grande intensité en ligue nationale A n’étaient pas 
toujours faciles à digérer pour le jeune prodige: «Parfois, la rivalité 
entre les clubs était assez marquée et c’était diffi cile, notamment à 
cause de la proximité du public, toujours placé très près des courts. Je 
pense qu’aujourd’hui, je pourrais beaucoup mieux savourer tout cela.» 
C’est vrai que pour l’instant, un retour aux sources de Federer paraît 
bien hypothétique, ses obligations étant évidemment trop nombreuses 
pour lui laisser le temps de participer aux Interclubs. N’empêche qu’il 
est toujours au courant des résultats et quand son agenda le permet, 
il endosse même le rôle de «fan» actif. Pour preuve son apparition 
surprise au TC Horgen il y a quelques années où il a passé pratique-
ment une après-midi entière à encourager son copain Reto Staubli. «Il 
jouait contre Jonathan, le frère de Stanislas Wawrinka et la partie s’est 
achevée sur le score de 7:6 au troisième set», se rappelle Federer avec 
une mémoire remarquable pour les détails. 
 
Même si sa carrière est heureusement loin d’être terminée, nous ne 
pouvons nous empêcher de lui poser la question: «Est-il envisageable 
qu’un jour, que nous espérons évidemment encore très lointain, on 
puisse admirer Roger Federer chez les Jeunes-Seniors à l’instar par 
exemple de Guy Forget et Marc Rosset? «Cela me paraît peu probable, 
mais comme on le sait, j’ai un faible très marqué pour le sport d’équipe 
et j’imagine donc aisément jouer un jour avec quelques bons copains 
en ligue nationale A des actifs.»



14

Un siècle entre  
avant-garde et tradition
l’hôte de ce centenaire Interclubs en est aussi le premier vainqueur en 1911 et  
peut-être son représentant le plus prestigieux. retour sur l’épopée du tennis  
club de Genève.

Par Mathieu Aeschmann

L e prestige est une parure farouche qui se refuse volontiers aux impa-
tients. Seuls le temps, la dignité et une vraie constance dans l’inno-
vation peuvent l’amadouer. De ces trois piliers naissent l’excellence, 

puis la tradition. Ils ont guidé le Tennis Club de Genève (TCG) au gré des 
aléas d’un long siècle de tennis. De ce premier titre de champion suisse face 
au rival bâlois du BLTC jusqu’aux duels indécis de la dernière décennie face 
à Grasshopper, le puissant alter ego zurichois, le TCG a toujours œuvré au 
service du jeu. Souvent précurseur, il a vu défiler sur ses terres Yvon Petra, 
Ken Rosewall ou Björn Borg. Une modernité déclinée à chaque époque qui 
n’empêche pas «le Parc» de s’imposer également comme le gardien des 
traditions. Témoin cette tenue blanche qui impose le respect ou encore 
l’indéfectible soutien apporté aux Interclubs. Un chef-d’œuvre parfois en 
péril qui a écrit la grande et la petite histoire de ce qui est aujourd’hui 
devenu bien plus qu’un club.

Patry première star
Lorsque le TCG remporte la première édition du championnat Interclubs, 
les débuts incertains de 1896, dans les jardins du consul de Grande-Bre-
tagne, ne sont plus que lointains souvenirs. Le site du Parc des Eaux-Vives 
accueille même, en cette année 1911, une rencontre internationale qui réu-
nit les champions d’Egypte, du Portugal et de Suède. La vedette d’alors se 
nomme Georges Patry. Un géant d’un 1.80 m qui enquille les aces comme on 
sert des mains. De quoi susciter des vocations que la Grande Guerre ne fera 
que mettre entre parenthèses. En 1928, Jean Wuarin porte haut les couleurs 
du Tennis Club Genève en remportant les championnats nationaux de simple 
et de double, associé à Marcel Raisin, également président du club. 

C’est le temps des Mousquetaires, de Fred Perry et d’un circuit interna-
tional en plein essor. Témoin la création des championnats internationaux 

de Gstaad, en 1937, qui célèbrent la victoire du Genevois Boris Maneff. Un 
exploit qu’il rééditera deux ans de suite, plantant à trois reprises le drapeau 
du TCG sur les hauteurs de l’Oberland bernois.

L’ère Brechbühl
Les années 1950 au Tennis Club Genève sont avant tout celles d’un homme, 
Henri-Paul Brechbühl. Joueur de talent et futur président, l’homme incarne 
le saut du club vers la modernité. La plus belle preuve en est le match de 
gala organisé à son initiative en août 1958 pour l’inauguration du Central. 
La foule se précipite sous l’éclairage artificiel pour assister au double entre 
les stars Tony Trabert et Pancho Segura d’un côté, Ken Rosewall et Lewis 
Hoad de l’autre. Un souvenir inoubliable qui ouvre une nouvelle heure de 
gloire pour l’équipe fanion du TCG. Sous l’impulsion des Brechbühl, Dupont,  
Blondel, Schönenberger ou Lemann, le club retrouve son lustre d’avant-
guerre et conquiert ses 15e et 16e titres nationaux (1958, 1962).

«C’est l’époque de la grande rivalité avec le BLTC des Grimm, Froesch, Schori»,  
se souvient le directeur actuel Jean-Pierre Hufschmid. «A l’époque, les 
équipes n’étaient composées que de joueurs du cru ce qui signifiait que si 
un club possédait une génération dorée, il avait de fortes chances de truster 
les titres pendant quelques saisons.» Les rivalités n’en étaient que plus 
saillantes, renforcées par le format de la compétition qui laisse aujourd’hui 
rêveur. «Simples et doubles se jouaient en cinq sets avec un double tour au 
cœur du calendrier! On est loin du super tie-break actuel.»

Le duo Sturdza-Werren
«Dans les années soixante, le championnat Interclubs constituait un véri-
table événement médiatique», se souvient Jacques Ducret qui suivait le 
tennis pour ‹Sportinformation›. «L’agence livrait un papier fourni de chaque 
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rencontre et le ‹Sport› offrait trois fois par se-
maine une belle couverture de la compétition.» 
Le TCG s’appuie alors sur un duo de charme et 
de choc. Dimitri Sturdza et Mathias Werren.  
«Impossible de trouver deux joueurs plus  
antinomiques», rigole Jacques Ducret. «Sturdza 
avait la distinction et la rigueur de l’aristocrate 
alors que Werren proposait un tennis relâché et 
instinctif. Il dégageait une facilité qu’il peinait 
à assumer. L’association en double de ces deux 
contraires était un délice.» 

Déboule ensuite le professionnalisme qui petit 
à petit structure le circuit ATP. Conséquence 
logique, les Grand Prix et Challenger volent la 
vedette aux Interclubs qui, eux, s’ouvrent aux 
mercenaires étrangers. «Le TCG a ouvert la boîte 
de Pandore en enrôlant les premiers étrangers 
du championnat, Rasgado et Dowdeswell. Mais 
nous sommes également les premiers à y avoir 
renoncé, provoquant une relégation en LNB.»

L’île des gauchers
Un purgatoire qui ne dure que peu de temps. 
Car très vite, le TCG se découvre une équipe 
fanion atypique composée de Werren, Farrell,  
Robadin, Eric Sturdza et les deux frères Hufschmid. 
Six joueurs, six gauchers! «Je me rappellerai tou-
jours d’un match ubuesque au Dählhölzli Bern, 
sourit Michel Robadin. Mené 6:0 5:0 en 35 minutes 
par le Tchèque Cerny, je vois Eric Sturdza débouler 
contre le grillage. Il m’ordonne: «Michel, le gars ne 
frappe plus un revers.» Je m’exécute et réalise que 
mon adversaire possède un revers top 10 mais un 
coup droit de R8. Je ne sais pas s’il faut en pleurer 
ou en rire mais j’ai fini par gagner ce match grâce à 
Eric. Voilà bien la magie des Interclubs.» 

Une ambiance si particulière qui ne change 
pas avec l’installation définitive des étrangers, 
promus leaders techniques de l’équipe. «On a 
d’abord connu la filière argentine avec Gattiker, 
Tiberti, Luza puis Del Rio», se souvient Jean-Pierre 

Hufschmid. «Puis les Français, Dupuis, Gilbert 
ou Auffray qui amenaient un certain art de vivre. 
Mais il ne faut pas oublier notre tradition de terre 
d’accueil pour les espoirs lémaniques. De Fiorina 
à Bossel, en passant par Manai, Kato ou Bohli.»

C’est justement une équipe «très romande» qui 
apporte en 1992 son dernier titre de champion au 
TCG. Emmenés par les gauchos Luza et Tiberti, 
les Du Bruyn, Wullschleger, Bärtschi, Manai et 
Fiorina arrachent un 17e titre national en terres 
zurichoises. Un total très genevois que le TCG 
partage avec le Servette FC. Un total presque 
maudit puisque depuis le club accumule les 
finales, parfois perdues au terme de doubles 
décisifs irrespirables. 

Alors pourquoi ne pas débloquer le compteur et 
briser la malédiction à l’occasion du centenaire? 
Histoire de saluer les pionniers. Et honorer la 
tradition.

Maison de club du Tennis Club Genève (1913)
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Qui sera champion du 
centenaire?

la course à la consécration en ligue nationale A débutera le 
2 août 2011. cinq tours devront être disputés et les quatre équipes
les mieux classées seront qualifiées pour le tour de finale qui
se jouera les 13 et 14 août 2011 sur les installations du tc Genève 
eaux-Vives. les spectateurs sont les bienvenus pour toutes les parties!
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Jeux de groupes messieurs

Tour Date Club recevant Club visiteur

1
ma, 02.08.11

11h00

luZern lido
genève eaux-vives

grasshoPPer Zh

cs cologny
ried wollerau

montreux

2
je, 04.08.11

11h00

ried wollerau
cs cologny
montreux

luZern lido
grasshoPPer Zh

genève eaux-vives

3
sa, 06.08.11

10h00

ried wollerau
luZern lido
cs cologny

grasshoPPer Zh
genève eaux-vives

montreux

4
di, 07.08.11

12h00

montreux
grasshoPPer Zh

genève eaux-vives

ried wollerau
luZern lido
cs cologny

5
ma, 09.08.11

11h00

genève eaux-vives
ried wollerau

luZern lido

grasshoPPer Zh
cs cologny
montreux

Jeux de groupes dames

Tour Date Club recevant Club visiteur

1
ma, 02.08.11

11h00

ried wollerau
mail ne
chiasso

grasshoPPer Zh
luZern lido

driZia ge

2
je, 04.08.11

11h00

driZia ge
grasshoPPer Zh
ried wollerau

luZern lido
chiasso
mail ne

3
sa, 06.08.11

10h00

driZia ge
chiasso

grasshoPPer Zh

ried wollerau
luZern lido

mail ne

4
di, 07.08.11

12h00

mail ne
luZern lido

ried wollerau

driZia ge
grasshoPPer Zh

chiasso

5
ma, 09.08.11

11h00

grasshoPPer Zh
luZern lido

mail ne

driZia ge
ried wollerau

chiasso

Qui sera champion du 
centenaire?
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Aperçu des clubs LNA 2011

Grasshopper-Club Zürich 
fondé en 1890 / 9 courts en terre battue, 

1 en dur  / 650 adhérents 
www.gc-tennis.ch

Plus grands succès
Champion LNA (dames: 31 titres/messieurs: 30 titres) 

Première année en lna
1911

nombre d’équiPes interclubs 2011
17, dont une équipe dames et  
une équipe messieurs en LNA 

objectif Pour la saison anniversaire
Atteindre la phase finale

suisses dans l’équiPe*
Michael Lammer, Alexander Sadecky, Roman 
Valent, Sandro Ehrat, Jean-Claude Scherrer,  
Yves Allegro, Raphael Hemmeler, Roger Muri

suissesses dans l’équiPe*
Amra Sadikovic, Stephanie Vogt, Marina Novak, 

Corina Jäger, Kathinka von Deichmann

les raisons exPliquant notre Présence en lna
Dans notre club, les jeunes joueurs de l’élite suisse 

trouvent des conditions idéales pour se développer et 
se hisser en LNA. Nous leur donnons la possibilité de 
s’affirmer dans la catégorie reine et de se forger une 

renommée nationale. 

Centre sportif de Cologny
fondé en 1990  / 3 courts en terre battue, 

2 courts en moquette granulée / 700 adhérents
www.cs-cologny.ch 

Plus grand succès
Champion LNA 2010 chez les messieurs

Première année en lna
2011

nombre d’équiPes interclubs 2011
2, dont une équipe messieurs en LNA

objectif Pour la saison anniversaire
Nous nous réjouissons de compter parmi  

les six meilleures équipes de Suisse.

suisses dans l’équiPe*
Orlin Stanoytchev**, Yannick Thomet,  

Cristian Villagran**

les raisons exPliquant notre Présence en lna
Avec notre équipe de LNA, nous voulons donner 
une perspective aux juniors et une motivation 

supplémentaire à travers la réussite de l’équipe.

TC Chiasso
fondé en 1925 / 5 courts en terre battue,  

4 courts couverts / 263 adhérents
www.tcchiasso.ch

Plus grand succès
Champion LNA chez les dames en 2010

Première année en lna
2009

nombre d’équiPes interclubs 2011
12, dont une équipe dames en LNA

objectif Pour la saison anniversaire
Atteindre la phase finale

suissesses dans l’équiPe*
Viktorija Golubic, Lisa Canova, Serena Bergomi, 

Alessia Rossetti, Alexandra Meier

les raisons exPliquant notre Présence en lna
Par passion pour le tennis et pour continuer 

à représenter le canton du Tessin.

* Sous réserve de modifications.
** Pour les IC, sont assimilés aus Suisses les étrangers qui ont leur  
 résidence en Suisse et sont au bénéfice d›un permis B/C depuis 
 au moins un an.  
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TC Drizia-Miremont 
fondé en 1966

12 courts en terre battue / 1200 adhérents
www.tcdrizia.ch 

Plus grands succès
Triple champion LNA chez les dames 

(1998/2005/2003)

Première année en lna
1983

nombre d’équiPes interclubs 2011
11, dont une équipe dames en LNA

objectif Pour la saison anniversaire
Atteindre la phase finale

suissesses dans l’équiPe*
Florence Haering, Laura Bao,  

Gaëlle Rey

les raisons exPliquant notre Présence en lna
Parce que nous défendons depuis des années 
avec succès notre place dans la plus haute  

ligue nationale.

TC Genève Eaux-Vives 
fondé en 1896

20 courts en terre battue / 2365 adhérents
www.tc-geneve.ch

Plus grands succès
17 titres chez les messieurs et 6 titres chez  

les dames en LNA. 1er titre en 1911 (Genève LTC) 

Première année en lna
1911 (et d’emblée champion)

nombre d’équiPes interclubs 2011
9, dont une équipe messieurs en LNA

objectif Pour la saison anniversaire
Atteindre la phase finale

suisses dans l’équiPe*
Yann Marti, Adrien Bossel,  

Frédéric Nussbaum, Frédéric Novas

les raisons exPliquant notre Présence en lna
Le plus grand club de Suisse doit être  

représenté en LNA. Nous offrons ainsi à  
nos jeunes joueurs de LNB ou de LNC la  
possibilité d’accéder à la meilleure ligue.

TC Luzern Lido 
fondé en 1900

10 courts en terre battue / 780 adhérents
www.tcl.ch 

Plus grands succès
Double champion LNA chez les messieurs 

(2000/2001)

Première année en lna
En 1904, Lucerne Lido avait remporté la Coupe 

Sunlight, la devancière des Interclubs.

nombre d’équiPes interclubs 2011
18, dont une équipe dames et  
une équipe messieurs en LNA

objectif Pour la saison anniversaire
Atteindre la phase finale

suisses dans l’équiPe*
Raphael Lustenberger, Roman Vögeli,  

Stefan Kilchhofer, Nikolaj Hässig

suissesses dans l’équiPe*
Sarah Moundir, Nicole Riner

les raisons exPliquant notre Présence en lna
Modèle durable pour la Suisse centrale 

et les juniors de la région.
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TC Mail NE
fondé en 1943

6 courts en terre battue / 200 adhérents
www.tc-mail.ch 

Plus grand succès
Champion LNA 1968 chez les dames

Vice-champion LNA chez les dames en 2010

Première année en lna
Dans le passé récent, depuis 2010

nombre d’équiPes interclubs 2011
12, dont une équipe dames en LNA

objectif Pour la saison anniversaire
Atteindre la phase finale

suissesses dans l’équiPe*
Timea Bacsinszky, Lara Michel, Gaëlle  

Widmer, Céline Cattaneo, Mélina Gonzalez

les raisons exPliquant notre Présence en lna
Pour encourager les joueuses du club.

TC Montreux 
fondé en 1890

6 courts en terre battue / 450 adhérents
www.montreux-tennis-club.ch 

Plus grands succès
Double champion LNA chez les messieurs 

(1940/1942)

Première année en lna
1911. Dans le passé récent, en 2009 et 2011.

nombre d’équiPes interclubs 2011
7, dont une équipe messieurs en LNA

objectif Pour la saison anniversaire
Maintien en ligue

suisses dans l’équiPe*
Luca Schena, Yannick Fattebert,  

Benjamin Dracos

les raisons exPliquant notre Présence en lna
Amour pour le sport.

TC Ried Wollerau 
fondé en 1983 / 7 courts en terre battue,  

2 courts couverts / 485 adhérents
www.tcried.ch 

Plus grands succès
Double champion LNA chez les dames (2004/2005), 

triple champion LNA chez les messieurs (2008-2010) 

Première année en lna
2002

nombre d’équiPes interclubs 2011
14, dont une équipe dames et  
une équipe messieurs en LNA

objectif Pour la saison anniversaire
Atteindre la phase finale

suisses dans l’équiPe*
Marco Chiudinelli, Robin Roshardt, Luca 

Roshardt, Henri Laaksonen, Ivo Heuberger

suissesses dans l’équiPe*
Myriam Casanova, Belinda Bencic, 

Mateja Kraljevic

les raisons exPliquant notre Présence en lna
Motiver la relève de la région zurichoise 
et lui donner l’occasion d’expérimenter 

sur le terrain. 

* Sous réserve de modifications.
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Dames

10 titres
monica blatter-simmen  |  1975 – 1985  |  grasshopper Zh 

annemarie rüegg  |  1975 – 1985  |  grasshopper Zh

9 titres
janine bourgnon  |  1955 – 1972  |  mail ne, old boys bs 

isabelle villiger  |  1977 – 1988  |  grasshopper Zh

7 titres ruth kaufmann  |  1955 – 1972  |  old boys bs

6 titres

lilian drescher  |  1980 – 1987  |  grasshopper Zh

susi eichenberger  |  1973 – 1979  |  grasshopper Zh

claudia Pasquale  |  1977 – 1984  |  grasshopper Zh

emanuela Zardo  |  1989 – 2004  |  beaumont be, ried wollerau

5 titres

heidi enzen  |  1944 – 1958  |  montchoisi

simone jauch  |  1973 – 1978  |  grasshopper Zh

natalie tschan  |  1989 – 1996  |  beaumont be

alice wavre-charbonnier  |  1947 – 1964  |  genève e.v., grasshopper Zh

Joueuses et joueurs 
les plus titrés en LNA

Messieurs

12 titres rené buser  |  1940 – 1969  |  grasshopper Zh, montreux

10 titres
marcel raisin  |  1924 – 1935  |  genève ltc

rolf spitzer jun.  |  1947 – 1977  |  grasshopper Zh

9 titres
severin lüthi  |  1994 – 2005  |  grasshopper Zh

jost spitzer  |  1938 – 1952  |  grasshopper Zh

8 titres
martin froesch  |  1953 – 1963  |  basler ltc, grasshopper Zh

c. martin  |  1914 – 1923  |  lausanne-sports, savoy ltc 

7 titres

max albrecht  |  1948 – 1963  |  basler ltc, genève e.v., grasshopper Zh

george bastl  |  1994 – 2003  |  grasshopper Zh

jean wuarin  |  1925 – 1941  |  genève ltc

Zigmond Zorny  |  1949 – 1956  |  grasshopper Zh

6 titres
michael lammer  |  1999 – 2006  |  grasshopper Zh

jean-claude scherrer  |  2000 – 2006  |  grasshopper Zh, luzern lido

dimitri sturdza  |  1965 – 1977  |  grasshopper Zh, lausanne-sports Photo en haut: Annemarie Rüegg (1981)
Photo au milieu: Monica Blatter-Simmen (1981)
Photo en bas: René Buser (1985)



22

Les étrangers font des champions – 
en Suisse comme à l’étranger

Il y a cent ans, quand Swiss Tennis s’appelait encore «Association Suisse de Lawn Tennis» et que le championnat par équipes fêtait sa 
première en précurseur d’un mouvement Interclubs qui allait gagner tout le continent, ses éléments moteurs étaient en bonne partie de 

provenance étrangère, tout comme les listes des inscrits aux premiers tournois modestes avaient une consonance internationale: 
Decugis, Dunlop, Edgington, Heath, Kleinschroth, Williams, etc. 

Par Beat Caspar

De ce point de vue là, rien n’a changé entre 1911 
et 2011: les étrangers relèvent le niveau des 
Interclubs comme de tout autre tournoi auquel 

ils participent dans notre pays. Ils attirent du public et 
élargissent l’horizon. Beaucoup d’acteurs du top 200 sont 
déjà intervenus sur nos courts, parmi eux des gros ca-
libres comme Jeff Boroviak (champion à Gstaad en 1977), 
Colin Dowdeswell (champion du double à Gstaad en 
1980), Ronald Agenor (fi naliste aux Swiss Indoors 1987), 
Mark Farrell ou encore Rainer Schüttler très récemment 
ainsi que Kveta Peschke ou Agnes Szavay chez les dames. 
Tous ont été des atouts décisifs quand leurs employeurs 
temporaires (Lucerne Lido, Dählhölzli Berne, Fairplay 
Zürich, Grasshopper Club et Ried Wollerau) ont gagné la 
course au titre.

Et il ne faut pas oublier une chose: à chaque fois qu’un de 
ces illustres étrangers a fait escale en Suisse, toute l’élite 
suisse en a également profi té. Il est donc parfaitement 
correct d’affi rmer que les Interclubs sont une véritable 
forge de talents. Il n’est de joueur ou de joueuse suisses 
de renommée internationale qui n’ait passé par les 
Interclubs. C’est avec les titres des catégories reines des 
Interclubs que des stars mondiales aux noms de Federer, 
Martina Hingis et Patty Schnyder ont posé les fondements 
de leur palmarès impressionnant. Schützenwiese Winter-

thur s’est couvert d’or avec Hingis, pareil pour les Bâloises 
du LTC et Schnyder. Dans sa prime jeunesse, Federer était 
dans l’équipe du TC Old Boys qui s’est adjugé le titre en 
1996. Et l’on sait aussi l’empreinte durable dont un étran-
ger, l’Australien Peter Carter, a marqué sa carrière. 

La popularité du tennis par équipes ressort aussi du fait 
que les grands joueurs suisses passés et présents se sont 
presque tous mis au solde de pays voisins à un moment 
ou un autre. Heinz Günthardt par exemple qui jouait (et a 
gagné le titre en 1975) pour Fairplay à Dübendorf dans 
sa jeunesse «parce qu’il m’aurait fallu deux parrains 

à GC», comme il explique avec le sourire, a aidé le TC 
Neuss à conquérir son premier titre en 1re ligue allemande.
Le Zurichois se souvient volontiers de la fi nale à Amberg: 
«L’ambiance était au comble, il y avait bien 5000 specta-
teurs.» Même si la Bundesliga «a un tout autre niveau», 
Günthardt estime que les Interclubs suisses soutiennent 
la comparaison sur certains points, et il souligne en par-
ticulier que «dans les Interclubs suisses, l’infrastructure 
est très bien développée et solidement ancrée dans la 
hiérarchie.» 

En Allemagne, la structuration est très différente. Le DTB 
n’est responsable que des ligues nationales, tout ce qui 
se situe au niveau des länder, des régions, des districts et 
des circonscriptions relevant de la souveraineté des asso-
ciations desdits länder. Et personne ne dispose de chiffres 
globaux selon le DTB qui avoue une lacune à combler 
dans ce domaine. Selon le format actuel, encore assez 
récent, le titre de la Bundesliga va à l’équipe qui fi gure 
en tête de classement après neuf jours de compétition 
dans la saison qui a été fi xée cette année du 1er juillet au 
14 août. Mais dans la plupart des pays, on opère comme 
en Suisse avec un tour de fi nale et des barrages. C’est à 
la fois plus clair et plus engageant. En Allemagne, les 
équipes ont coutume de remanier leurs équipes à chaque 
rencontre. Comme chez nos voisins du nord, les Interclubs 

Max Decugis (centre) et Rober Kleinschroth (1er à d.): deux des nombreuses 
stars de tennis étrangères qui ont participé aux compétitions suisses en 1911
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sont aussi très prisés en France et offrent donc un marché 
intéressant. En cette année du centenaire, les meilleurs 
Suisses prennent donc la route de l’hexagone où la 1re 

division n’atteint son apogée qu’en décembre. Stanislas 
Wawrinka, Marco Chiudinelli et Yves Allegro figurent dans 
le cadre du TC Paris qui a pour leader Jo-Wilfried Tsonga, 
Stéphane Bohli bat le pavillon de l’AS Bondy, Michael 
Lammer a signé chez le finaliste de l’an dernier Villa  
Primrose, tandis que Timea Bacsinszky et Stefanie Vögele 
défendront les couleurs du TC Boulogne Billancourt. 
Mais vont-ils vraiment tous jouer? Rien n’est moins sûr.  
Chiudinelli, dont la première intervention à l’étranger 
remonte à dix ans (Münster/De) et qui a joué pour la 
première fois pour Paris en 2009, sait en tout cas d’expé-
rience que «les meilleurs éléments du cadre français 
figurent bien sur la liste, mais c’est généralement sur le 
tas, en fonction de leur forme et de l’état d’avancement 
de leurs préparatifs que se décide s’ils vont effectivement 
jouer ou non.» Le Bâlois est conscient des fortes inégali-
tés qui existent au niveau des salaires, mais explique que 
l’argent n’est pas sa principale motivation. Il veut surtout 
«passer du bon temps» et répond donc aux sollicitations 
de ses connaissances et amis de la scène tennistique. 

S’il est logique que les Suisses alémaniques s’orientent 
plutôt vers le nord et les Romands vers l’ouest, les Tes-
sinois se tournent tout aussi naturellement vers le sud. 
Ainsi Claudio Mezzadri, triple champion avec des équipes 
de Fairplay, entrait en lice pour Rimini et Rome dans les 
années 80. C’était assez spécial dans la mesure où une 
épreuve dans la plus haute série des championnats ita-
liens ne comportait à l’époque que deux simples et un 
double et la finale se disputait en hiver dans des grandes 
arènes sportives bondées, se souvient-il. Mais l’enthou-
siasme et les émotions fortes étaient déjà au rendez-vous. 

 

L’automne dernier, chères joueuses et chers joueurs, nous vous avions demandé 
sur notre site Internet et dans le booklet Swiss Tennis, ce que représentaient les 
Interclubs pour vous. Une avalanche de réponses nous est parvenue dont nous 
ne pouvons citer que quelqeus-unes:

Pour moi, les Interclubs signifient…

René, 32   

Tout donner – pour mon club, pas pour moi!

Gabriela, 24   

5 week-ends de tennis, de plaisir, d’esprit d’équipe, de délicieux 
sandwiches et de prières: «seigneur, faites qu’il fasse beau!!»

Rolf, 62   

Le plus beau mois de tennis de l’année!

Artur, 16   

Communier entre adeptes d’un même sport normalement 
individualiste et apprendre à communiquer avec son  

partenaire de jeu (un acquis pour toute la vie…).

Volker, 70   

La rencontre d’autres équipes. D’abord Actif, puis Jeune- 
Senior et Senior,  je suis maintenant arrivé chez les Oldies. 

Une longue et passionnante vie de tennis …

Gaby, 52   

Ambition sportive, camaraderie 
et convivialité.
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L’organisation  
derrière l’organisation 

4 300 équipes, 784 clubs, 9 catégories d’âge et 45 
ligues: des chiffres à vous faire tourner la tête 
et qui expliquent pourquoi pour Swiss Tennis, la 

saison des Interclubs dure carrément toute l’année. En 
effet, l’administration de tout ce monde est un vrai défi 
et presque tout se fait à l’interne. 

Les préparatifs
Quand à mi-mars les 30’000 joueuses et joueurs des 
Interclubs découvrent sur l’Internet le tirage au sort 
tant attendu pour la nouvelle saison, les méninges des 
administrateurs des Interclubs de Swiss Tennis ont déjà 
bien travaillé, car leur saison débute en novembre, avec 
le contrôle des promus et des relégués, les adaptations 
et l’activation de l’application d’inscription. 

Le tirage au sort
Les inscriptions à peine arrivées, les mutations com-
mencent au sein des catégories d’âge et des ligues. Il 
y en aura autour de mille: retraits, relégations volon-
taires, nouvelles équipes et changements de catégo-
ries et enfin, places devenues vacantes à attribuer à 
des équipes promues après-coup. Et quand toutes les 
ligues sont enfin complètes, vient un nouveau défi pour 
Sandra Strub, la responsable administrative des Inter-
clubs chez Swiss Tennis: celui de la géographie suisse. 
Il s’agit en effet de répartir les équipes au sein des 
régions de manière à pouvoir constituer les groupes. 
Comme cela ne joue pas toujours, il arrive chaque an-
née que quelques équipes doivent s’exiler et jouer dans 
une autre région. Quand le nombre d’équipes par région 

regard dans les coulisses de l’administration des Interclubs

Par Karin Rosser

joue, on peut enfin appuyer sur le bouton de l’ordina-
teur qui procède alors au tirage au sort sur la base des 
paramètres dont il a été alimenté. Lors de ce processus 
qui lui prend  une demi-journée, il tient compte autant 
que faire se peut des critères suivants dans un ordre 
hiérarchique préétabli:

En première priorité, il s’agit d’éviter que deux équipes 
du même club ne jouent dans le même groupe. Le sys-
tème veille aussi à ce que le bilan des rencontres à 
domicile et à l’extérieur au sein d’un groupe et par tour 
reste réglementaire à l’intérieur des clubs aussi. Il faut 
en outre éviter que les équipes ne retombent sur les 
mêmes adversaires que la saison précédente, et si on 
ne peut pas faire autrement, que le droit de recevoir 
passe au moins à l’équipe qui avait dû se déplacer 
la dernière fois. Enfin, on fait attention d’attribuer à 
chaque groupe au maximum un promu ou relégué. 

Vu la multitude des critères à observer qui dépend en 
outre du nombre d’équipes inscrites, tous ne peuvent 
pas toujours être respectés à la lettre. Cependant, les 
clubs et les ligues sont rares où l’on doit faire une 
entorse à ces critères. 

L’ouverture de la saison approche
Aussitôt le tirage au sort terminé, le Département Com-
pétition se mue en centre d’expédition. 4300 équipes 
à approvisionner en brochures, plans de jeu et infor-
mations importantes en tout genre, cela demande une 
logistique affûtée et l’envoi est naturellement aussi 

Photo à droite: extrait de la comptabilité de la  
Swiss Lawn Tennis Association (1911) 

Photo en bas: Maurice Ferrier, Genève LTC (1919)
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L’organisation 
derrière l’organisation effectué à l’interne. L’Internet a beaucoup simplifi é la communi-

cation au sujet des Interclubs. Du temps des échanges postaux, il 
fallait compter plusieurs jours, aujourd’hui, on communique prati-
quement en temps réel. Le tirage au sort à peine sorti, c’est parti: 
www.swisstennis.ch reçoit près de 50 visites à la seconde (!), une 
fréquentation presque multipliée par cinq par rapport à une journée 
«ordinaire.» Et c’est la même chose les jours de compétition car 
les clubs sont aujourd’hui en mesure de liquider eux-mêmes une 
bonne partie des travaux administratifs. Des résultats innombrables 
sont ainsi enregistrés, mais on étudie aussi le classement et les 
résultats des autres équipes et on commande des licences. Quand la 
fréquentation est à son apogée, les serveurs s’essoufl ent parfois et 
les réponses tardent à venir... Même chose pour les collaborateurs 
du secteur: au cœur de la saison, ils reçoivent parfois plus de cent 
courriels et encore beaucoup plus d’appels.

Le secteur des Interclubs
Plus de 4300 équipes, cela demande une «cellule d’intervention» 
capable de donner une réponse rapide et compétente aux responsables 
des clubs et aux capitaines en cas de problèmes réglementaires 
ou autres sur et en marge des courts. Cette cellule est composée 
de six membres qui forment ensemble le secteur des Interclubs et 
sont responsables chacun d’une région ou d’une ligue déterminées. 
Ces éminences grises dans les coulisses des Interclubs sont à l’œuvre 
depuis des années et peuvent donc puiser dans un vaste réservoir 
d’expériences. Et avec de si longues années d’activité à leur compte, 
Hansruedi Berger, Christel Forrer, Fredy Schütz, Gianfranco Storni, 
Eduard Ulli, et Mathias Werren ont aussi vécu de nombreuses adap-
tations au sein des Interclubs, la plus incisive ayant sans doute été 
l’entrée dans l’ère informatique qui a beaucoup allégé le travail du 
secteur. 

La dernière balle est jouée – la nouvelle saison peut 
commencer
Quand les promotions ont été suffi samment fêtées et les déceptions de 
la relégation digérées, l’administration des Interclubs entre aussi dans 
une phase de calme relatif. On répartit les équipes dans les ligues en 
fonction de leurs résultats et on répond déjà aux premières demandes 
pour la saison suivante. Car pour les Interclubs comme pour tant 
d’autres activités saisonnières, «l’après-saison, c’est l’avant-saison».
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IC LNA 
Championnes suisses

Dames

1925 vevey ltc Mme Lalo, Mme Mellor, Mme van Sommeren

1926 lausanne-sPorts de Trey J, Mme Sautter

1927 basler ltc Mme Jacky, Schäublin E, Steuer C

1928 lausanne-sPorts Dodille-Payot Lolette, Mme Taunay

1929 pas d’information

1930 grasshoPPer Zh Schardt R, Mme Steinfels

1931 grasshoPPer Zh Mme Dyrenfurth, Mme Steinfels

1932 grasshoPPer Zh Schardt R, Mme Steinfels

1933 casino bs Simon G, Simon J

1934 basler ltc Mme Jung, Mme Merkes

1935 casino bs Mme Fehlmann, Simon J

1936 genève ltc Aubin M, Schäublin E

1937 genève ltc Aubin M, Mme Troillet

1938 dählhölZli be Mme Casserini, Du Bois-Knie Pierette

1939 n’a pas eu lieu

1940 grasshoPPer Zh keine Angaben

1941 grasshoPPer Zh keine Angaben

1942 grasshoPPer Zh Rampinelli Rita, Sutz Edith

1943 genève ltc Mme Jacquemoud, Studer Lucia

1944 montchoisi Dodille-Payot Lolette, Enzen Heidi

1945 montchoisi Dodille-Payot Lolette, Enzen Heidi, Oetiker Anie

1946 grasshoPPer Zh Böhm-Sutz Edith, Brun F, Keller Lilly, Merz-Schäublin Emmy

1947 grasshoPPer Zh Böhm-Sutz Edith, Wavre-Charbonnier Alice

1948 grasshoPPer Zh Böhm-Sutz Edith, Wavre-Charbonnier Alice

1949 grasshoPPer Zh Böhm-Sutz Edith, Wavre-Charbonnier Alice

1950 montchoisi Alversleben-Rigollet Violette, Enzen Heidi

1951 montchoisi Alversleben-Rigollet Violette, Enzen Heidi

1952 aarau Studer Lucia, Sutter Jetti

1953 aarau Studer Lucia, Sutter Jetti

1954 grasshoPPer Zh Reutercrona-Zollinger Vreni, Schumacher Trudi

1955 old boys bs Bourgnon Janine, Kaufmann Ruth

1956 schweiZ. bankgesellschaft Zürich Spielmann Ruth, Huonder Astrid

1957 old boys bs Bourgnon Janine, Kaufmann Ruth

1958 montchoisi Enzen Heidi, Spielmann Ruth

1959 old boys bs Bourgnon Janine, Studer Vroni

1960 old boys bs Bourgnon Janine, Kaufmann Ruth

1961 genève e.v. Frey Käthi, Kyburz Monique, Wavre-Charbonnier Alice

1962 old boys bs Bourgnon Michèle, Bourgnon Janine, Kaufmann Ruth

1963 grasshoPPer Zh Fröhlicher Susy, Reimann Heidi

1964 genève e.v. Grandguillot G, Oschwald Francine, Wavre-Charbonnier Alice

1965 old boys bs Bourgnon Janine, Bourgnon Michèle, Kaufmann Ruth

1966 montchoisi Gubler Silvia, Studer Anne-Marie

1967 grasshoPPer Zh Fröhlicher Susy, Gubler Silvia, Kohlschütter-Studer Vroni

1968 mail ne Auberson-Roth Maya, Bourgnon Janine, Studer Anne-Marie

1969 old boys bs Emmenegger Evagreth, Kindler Marianne

1970 olten Felix Rita, Gubler Silvia

1971
old boys bs Aeberhard-Reimann Heidi, Bourgnon Janine,  
Emmenegger Evagreth, Kaufmann Ruth, Kindler Marianne, Purek Anna

1972
old boys bs Aeberhard Katrin, Bourgnon Janine, Emmenegger Evagreth, 
Kaufmann Ruth, Kindler Marianne

1973 grasshoPPer Zh Eichenberger Susi, Jauch Simone, Sadlon Ingrid, Steiner Regula

1974
old boys bs Emmenegger Evagreth, Hablützel Annette, Kindler Marianne, 
von Planta Annina

1975
grasshoPPer Zh Blatter-Simmen Monica, Eichenberger Susi, Jauch Simone, 
Rüegg Annemarie

1976
grasshoPPer Zh Blatter-Simmen Monica Eichenberger Susi, Jauch Simone, 
Rüegg Annemarie

    depuis 1925
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1977
grasshoPPer Zh Blatter-Simmen Monica, Eichenberger Susi, Escher  
Patricia, Jauch Simone, Pasquale Claudia, Rüegg Annemarie, Villiger Isabelle

1978
grasshoPPer Zh Blatter-Simmen Monica, Eichenberger Susi, Jauch Simone, 
Pasquale Claudia, Rüegg Annemarie, Villiger Isabelle

1979
grasshoPPer Zh Blatter-Simmen Monica, Eichenberger Susi,  
Pasquale Claudia, Rüegg Annemarie, Villiger Isabelle

1980
grasshoPPer Zh Blatter-Simmen Monica, Drescher Lilian,  
Pasquale Claudia, Rüegg Annemarie, Villiger Isabelle, Werner Sonja

1981
grasshoPPer Zh Blatter-Simmen Monica, Drescher Lilian,  
Kuharszky Andrea, Rüegg Annemarie, Villiger Isabelle, Werner Sonja

1982
grasshoPPer Zh Blatter-Simmen Monica, Drescher Lilian,  
Pasquale Claudia, Rüegg Annemarie, Villiger Isabelle, Weber M, Werner Sonja

1983
dählhölZli be Hepner Jean, Hrebik Jana, Jolissaint Christiane, Krapl Eva, 
Lüscher Muriel, Stampfli-Pelizzari Karin, Weibel Marika

1984
grasshoPPer Zh Blatter-Simmen Monica, Drescher Lilian,  
Pasquale Claudia, Rüegg Annemarie, Villiger Isabelle, Weber M

1985
grasshoPPer Zh Blatter-Simmen Monica, Drescher Lilian, Gerber Chantal, 
Martinelli Andrea, Rüegg Annemarie, Schmid Susanne, Villiger Isabelle, Weber M

1986
dählhölZli be Christen J, Cserepy Csilla, Girones D, Rohner Alexandra, 
Stampfli-Pelizzari Karin

1987
grasshoPPer Zh Cserepy Csilla, Drescher Lilian, Martinelli Andrea,  
Schmid Susanne, Strebel Michèle, Villiger Gabrielle

1988
grasshoPPer Zh Jolissaint Christiane, Martinelli Andrea, Strebel Michèle, 
Villiger Isabelle, Villiger Gabrielle

1989
beaumont be Casini Cristina, Marty Cornelia, Rüegg Gabi, Tschan Natalie, 
Zardo Emanuela

1990
beaumont be Casini Cristina, De Lenart Monica, Marty Cornelia, Rüegg Gabi, 
Tschan Natalie, Zardo Emanuela

1991
beaumont be Casini Cristina, De Lenart Monica, Marty Cornelia,  
Moser Nicole, Rüegg Gabi, Tschan Natalie, Zardo Emanuela

1992
schütZenwiese winterthur Burri Carmela, Hingis Martina,  
Kroupova Katerina, Manta Joana, Vögeli Pascale

1993
beaumont be Casini Cristina, De Lenart Monica, Lo Nigro Carole,  
Lusnic Karin, Rüegg Gabi, Tschan Natalie, Zardo Emanuela

1994
schütZenwiese winterthur Bürgis Angela, Burri Carmela, Hingis Martina, 
Kenzelmann Nadine, Näf Susanne, Vaskova Alena, Vögeli Pascale

1995
grasshoPPer Zh Dondit Geraldine, Katsoulis Ariadne, Keller Barbara,  
Manta Joana, McGrath Meredith, Schwerzmann Martina, Strebel Michèle

1996
beaumont be Bürgis Angela, Lo Nigro Carole, Lusnic Karin, Privrel Barbara, 
Tschan Natalie, Zardo Emanuela

1997
basler ltc Asensio Diane, Randriantefy Dally, Rybysar Sabine,  
Schnyder Patty, Vavrinec Miroslava, Widmer Gaëlle

1998
driZia ge Bao Laura, Caverzasio Cathy, Charbonnier Caecilia, Cohen Céline, 
Fauche Christelle, Mange Anne, Rybysar Sabine

1999
grasshoPPer Zh Casanova Daniela, Charbonnier Caecilia, Dondit Geraldine, 
Losey Marylène, Sassi Valentina, Vavrinec Miroslava

2000
driZia ge Bao Laura, Caverzasio Cathy, Cohen Céline, Fauche Christelle, 
Kucerova Gabriela, Oulevay Virginie

2001
genève e.v. Caverzasio Cathy, Gagliardi Emmanuelle, Oulevay Virginie, 
Randriantefy Dally, Tricerri Aliéenor

2002
grasshoPPer Zh Casanova Daniela, Casanova Myriam, Dondit Geraldine, 
Giang Michelle, Losey Marylène, Oprandi Romina, Schmassmann Tina

2003
driZia ge Bao Laura, De Clavière Mahault, Fattakhetdinova Gulnara,  
Golovizina Maria, Haering Florence, Lopez Laetitia, Mouhtassine Bahia, 
Vallety Marie, Vedy Aurélie

2004
ried wollerau Bacsinszky Timea, Bergomi Serena, Boffa Stefania, 
Collischonn Isabel, Freye Kirstin, Jauch Nina, Obziler Tzipora, Peschke Kveta, 
Roesch Angelika, Topalova Dessislava, Zardo Emanuela

2005
ried wollerau Bammer Sybille, Beygelzimer Yulia, Boffa Stefania,  
Collischonn Isabel, Klösel Sandra, Obziler Tzipora, Peschke Kveta, Prusova Libuse

2006
hagmatt bl Blahotova Olga, Gehrlein Stephanie, Henke Vanessa, Nagy Kyra, 
Oprandi Romina, Riner Nicole, Widmer Gaëlle, Woerle Kathrin

2007
grasshoPPer Zh Casanova Michela, Kovarcikova Lucia, Sadikovic Amra,  
Szavay Agnes, Vögele Stefanie, Vogt Stephanie, Wacker Muriel, Wellauer Vanessa

2008  old boys bs Anner Jessica, Kucova Zuzana, Perrin Conny, Tvaroskova Lenka

2009
grasshoPPer Zh Bleisch Naomi, Casanova Michela, Fiala Laura, Jovanovic Ana, 
Lapushchenkova Anna, Novak Marina, Sadikovic Amra, Vögele Stefanie, Wacker Muriel

2010
chiasso Bianco Mégane, Cabeza Candela Estrella, Golubic Viktorija, Kachlikova 
Katarina, Kucova Zuzana, Nowak Karolina, Perrin Conny, Tvaroskova Lenka

Tenant du titre en LNA Dames : le TC Chiasso, sacré champion pour la première fois en 2010
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1911 genève ltc Morier G.M., Williams Richard Norris

1912 genève ltc Leist G, Morier G.M., Turrettini M

1913 Zürich ltc Nathan E.G.P., Simon A.-C.

1914 savoy ltc Bréaud A, Martin C, Monsieur Matuschka

1915 n’a pas eu lieu

1916 lausanne-sPorts de Viscaya F, Martin C

1917 lausanne-sPorts Davis G, Holm A, Martin C

1918 lausanne-sPorts Holm A, Martin C, Mégroz A

1919 lausanne-sPorts Martin C, Rodzianko S

1920 grasshoPPer Zh Simon A.-C., Syz H

1921 lausanne-sPorts Martin C, Rodzianko S

1922 lausanne-sPorts Martin C, Zerlendi A

1923 lausanne-sPorts George G.F., Lavanchy O, Martin C, Zerlendi A

1924 genève ltc Debran Pablo, Dungyerki G, Raisin Marcel, Sautter G

1925 genève ltc Dungyerki G, Peloux W, Raisin Marcel, Wuarin Jean

1926 n’a pas été achevé 

1927 genève ltc Ferrier Maurice, Peloux W, Raisin Marcel, Wuarin Jean

1928 genève ltc Peloux W, Perrier J, Raisin Marcel, Wuarin Jean

1929 genève ltc De Blonay H, Ferrier Maurice, Raisin Marcel, Wuarin Jean

1930 genève ltc Boulard R, Dussaq R, Maneff Boris, Raisin Marcel

1931 bern ltc Jenny M.G., Rüegg W, Steiner Werner, Studer R

1932 genève ltc De Blonay H, Hirzel C.-A., Luthy A, Raisin Marcel

1933 genève ltc Dusendschön F, Jacquenoud R, Maneff Boris, Perrier J, Raisin Marcel

1934 genève ltc Maneff Boris, Perrier J, Raisin Marcel, Wuarin Jean

1935 genève ltc Ferrier Maurice, Peloux W, Raisin Marcel, Wuarin Jean

1936 neuchâtel ltc Billeter Eric, Billeter André, Monsieur Camenzind, Du Pasquier E

1937 neuchâtel ltc Billeter Eric, Billeter André, Monsieur Camenzind, Du Pasquier E

1938 grasshoPPer Zh De Vries G, Luchsinger Ueli, Spitzer Rolf sen., Spitzer Jost

1939 genève ltc pas d’information

1940 montreux Buser René, Chessex M., Fisher H.C., Herzog André, Wiswald J

1941 genève ltc Boulard R, Grange Georges, Maneff Boris, Wuarin Jean

1942 montreux Aeschlimann Charly, Buser René, Chessex M., Fisher H.C.

1943 grasshoPPer Zh Isler Arnold, Meister H, Spitzer Rolf sen., Spitzer Jost

1944
grasshoPPer Zh Debran Pablo, Huonder Hans, Isler Arnold, Luchsinger Ueli, 
Spitzer Jost, Spitzer Rolf sen.

1945 grasshoPPer Zh Debran Pablo, Huonder Hans, Leibu H, Luchsinger Ueli, Spitzer Jost

1946
grasshoPPer Zh Buser René, Leibu H, Luchsinger Ueli, Reutercrona Wolf,  
Spitzer Jost, Spitzer Rolf sen.

1947 grasshoPPer Zh Huonder Hans, Leibu H, Luchsinger Ueli, Spitzer Rolf jun., Spitzer Jost

1948
basler ltc Albrecht Max, Geiser H, Hess Robert, Hufschmid Willy, Merz Willy, 
Schäublin Hans Jakob

1949 grasshoPPer Zh Buser René, Huonder Hans, Spitzer Rolf jun., Spitzer Jost, Zorny Zigmond

1950
basler ltc Albrecht Max, Geiser H, Hufschmid Willy, Röthlisberger Otto,  
Schäublin Hans Jakob

1951 grasshoPPer Zh Albrecht Max, Buser René, Leupi Willy, Spitzer Jost, Zorny Zigmond

1952 grasshoPPer Zh Buser René, Leupi Willy, Spitzer Rolf jun., Spitzer Jost, Zorny Zigmond

1953 grasshoPPer Zh Buser René, Froesch Martin, Leupi Willy, Spitzer Rolf jun., Zorny Zigmond

1954 grasshoPPer Zh Buser René, Froesch Martin, Spitzer Rolf jun., Zorny Zigmond

1955
grasshoPPer Zh Buser René, Froesch Martin, Reutercrona Wolf, Spitzer Rolf jun., 
Zorny Zigmond

1956 grasshoPPer Zh Buser René, Reutercrona Wolf, Spitzer Rolf jun., Zorny Zigmond

1957 basler ltc Froesch Martin, Grimm Heinz, Hufschmid Willy, Jörger Andreas, Schori Ernst

1958
genève e.v. Albrecht Max, Blondel Pierre-André, Brechbühl Henri-Paul,  
Dupont Bernard, Durouvenoz André, Schönenberger B

1959
basler ltc Albrecht Max, Froesch Martin, Grimm Heinz, Hufschmid Willy,  
Jörger Andreas, Schori Ernst

1960
basler ltc Albrecht Max, Froesch Martin, Grimm Heinz, Hufschmid Willy,  
Jörger Andreas, Schori Ernst

IC LNA
Champions suisses

Messieurs
  depuis 1911
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1961
basler ltc Froesch Martin, Grimm Heinz, Jörger Andreas, Roth C,  
Schäublin Hans Jakob, Schori Ernst

1962
genève e.v. Blondel Pierre-André, Brechbühl Henri-Paul, Dupont Bernard,  
Gautschi Marcel, Lemann Jorge Paulo, Vachoux Pierre

1963
basler ltc Albrecht Max, Braun M, Froesch Martin, Grimm Heinz, Jörger Andreas, 
Rebsamen E, Schori Ernst

1964
dählhölZli be Bretscher Ueli, Gutzwiller Hans-Ueli, Schaad Heinz, Siegrist Jürg, 
Stalder Theo, Zimmermann Kurt

1965
lausanne-sPorts Blondel Pierre-André, Rapp Roger, Stoudmann E,  
Studer François, Sturdza Dimitri

1966
grasshoPPer Zh Blass Hans-Ulrich, Buser René, Coebergh Jan, Holenstein Peter, 
Künzler Marcel, Vogelsanger Rolf

1967 lausanne-sPorts Michod Jaques, Rapp Roger, Studer François, Sturdza Dimitri

1968
lausanne-sPorts Burgener Michel, Michod Jaques, Rapp Roger, Studer François, 
Sturdza Dimitri

1969
grasshoPPer Zh Blass Hans-Ulrich, Buser René, Coebergh Jan, Holenstein Peter, 
Spitzer Rolf jun., Vogelsanger Rolf

1970
grasshoPPer Zh Blass Hans-Ulrich, Holenstein Peter, Klotzbach J, Spitzer Rolf 
jun., Sturdza Dimitri

1971
dählhölZli be Bähler Michel, Binder P, Blatter Freddy, Ringier Michael,  
Siegrist Jürg, Stalder Theo, Tudjina Darko

1972
chur Baumann Albert, Casparis Reto, Kanderal Petr, Sedlacek Peter, Sutter P, 
Zahradnicek Jiri

1973
fairPlay Zh Blatter Freddy, Bortolani René, Hürlimann Max, Ringier Michael, 
Spielmann Bruno, Tiegermann Viktor

1974
lausanne-sPorts Burgener Michel, Gramegna Serge, Grau Franky, Merz Denis, 
Michod Jaques, Sturdza Dimitri

1975
fairPlay Zh Bortolani René, Günthardt Heinz, Hürlimann Max, Ringier Michael, 
Spielmann Bruno, Tiegermann Viktor

1976
belvoir Zh Baumann Albert, Blatter Freddy, Hasenfratz Urs, Kanderal Petr,  
Manta Leonardo, Sedlacek Peter, Zahradnicek Jiri

1977
grasshoPPer Zh Blass Hans-Ulrich, Borowiak Jeff, Frölicher Urs, Gmür Ruedi, 
Harms Alexander, Loepfe Patrick, Spitzer Rolf jun., Sturdza Dimitri, von Burg Jürg

1978
fairPlay Zh Bortolani René, Farrell Mark, Günthardt Markus, Oster Adrian,  
Stadler Roland, Tiegermann Viktor, Töngi Fredi

1979
fairPlay Zh Farrell Mark, Hürlimann Max, Stadler Roland, Tiegermann Michael, 
Tiegermann Viktor, Töngi Fredi

1980
lausanne-sPorts Du Pasquier Ivan, Gerne Kurt, Gramegna Serge, Kelaidis 
Nicolas, Michod Jaques, Robadin Michel

1981
dählhölZli be Baumann Dieter, Dowdeswell Colin, Hug René, Krippendorf Marc, 
Kummer T, Rudmann C, Schuler Marcel, Siegrist Jürg, Stalder Theo

1982
basler ltc Ferrario Urs, Oberer Stéphane, Schmitz Renato, Schürmann Edgar,  
Sison Beeyong, van der Merve Leon

1983
fairPlay Zh Farrell Mark, Hürlimann Max, Mezzadri Stefano, Mezzadri Claudio, 
Srnensky Jarek, Stadler Roland, Tiegermann Viktor

1984
fairPlay Zh Farrell Mark, Helfer Urs, Mezzadri Stefano, Mezzadri Claudio,  
Soares Joao, Srnensky Jarek, Stadler Roland

1985
fairPlay Zh Farrell Mark, Helfer Urs, Mezzadri Stefano, Mezzadri Claudio,  
Soares Joao, Srnensky Jarek, Stadler Roland

1986
dählhölZli be Dowdeswell Colin, Krippendorf Marc, Mezzadri Stefano,  
Mezzadri Claudio, Morard Pierre-Alain, Schuler Marcel, Vasudevan Srinivasan

1987
dählhölZli be Bienz Stephan, Dowdeswell Colin, Krippendorf Marc,  
Mezzadri Stefano, Mezzadri Claudio, Schuler Marcel, Vasudevan Srinivasan

1988
basler ltc Della Piana Sandro, Fresneda Carlos, Meyer Christoph, Sison Beeyong, 
Utzinger Dominik, Windahl Jörgen

1989
grasshoPPer Zh Arraya Pablo, Gadola Renzo, Hertzog Rolf, Köng Alex,  
Kuharszky Zoltan, Leuzinger Sven, Schumacher Marc, Walder Marc

1990
grasshoPPer Zh Bulant Jaroslav, Gadola Renzo, Kuharszky Zoltan, Leuzinger Sven, 
Schumacher Marc, Walder Marc

1991
basler ltc Della Piana Sandro, Grin Thierry, Marmillod Emmanuel, Matzinger 
Andreas, Meyer Christoph, Sison Beeyong, Utzinger Dominik, Windahl Jörgen

1992
genève e.v. Bärtschi Daniel, Du Bruyn Morees, Fiorina Robin, Luza Gustavo,  
Manai Stéphane, Wullschleger Sascha

Intouchable depuis trois ans en LNA Messieurs:  
Le TC Ried Wollerau, Champion Interclubs 2007-10
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Dames

31 titres grasshoPPer Zh

11 titres old boys bs

6 titres montchoisi, genève e.v. (genève ltc)

5 titres beaumont be

3 titres basler ltc, dählhölZli be, driZia ge

2 titres
aarau, casino bs, lausanne-sPorts, ried 

wollerau, schütZenwiese winterthur

1 titre
chiasso, hagmatt bl, mail ne, olten, 

schweiZ. bankgesellschaft Zürich, 

vevey ltc

Messieurs

30 titres grasshoPPer Zh

17 titres genève e.v. (genève ltc)

12 titres lausanne-sPorts

10 titres basler ltc

7 titres fairPlay Zh

5 titres dählhölZli be

3 titres
ct neuchâtel (neuchâtel ltc), 

ried wollerau

2 titres luZern lido, montreux, old boys bs

1 titre
belvoir Zh, bern ltc, chur, savoy ltc, 

Zürich ltc

Clubs les plus 
titrés en LNA

1993
old boys bs Blondel Jean-Yves, Blondel Pierre-André, Carter Peter,  
Frieden Valentin, Mohr Patrick, Staubli Reto

1994
grasshoPPer Zh Bastl George, Bieri Andreas, Gadola Renzo, Guidi Luigi, Hoop 
Christoph, Kuharszky Zoltan, Lüthi Severin, Manta Lorenzo, Schumacher Marc, Youl Simon

1995
grasshoPPer Zh Bastl George, Bieri Andreas, Botta Massimilano, Eagle Joshua,  
Gadola Renzo, Guidi Luigi, Hoop Christoph, Kuharszky Zoltan, Lüthi Severin, Walder Marc

1996
old boys bs Botta Massimilano, Carter Peter, Della Piana Sandro, Dillschneider 
Christian, Federer Roger, Mohr Patrick, Roubicek Vaclav, Staubli Reto

1997
grasshoPPer Zh Bastl George, Bieri Andreas, Budic Marko, Hoop Christoph, 
Knowle Julian, Kratochvil Michel, Lüthi Severin, Schumacher Marc, Walder Marc

1998
grasshoPPer Zh Bastl George, Bieri Andreas, Budic Marko, Knowle Julian, 
Kratochvil Michel, Lüthi Severin, Mohr Patrick, Strambini Alexandre, Walder Marc

1999
grasshoPPer Zh Bastl George, Budic Marko, Kratochvil Michel, Lammer Michael, 
Lüthi Severin, Mohr Patrick, Schnidrig Patrick, Strambini Alexandre

2000
luZern lido Agenor Ronald, Brunold Armando, Burtscher Roland, Dedial Alain, 
Dillschneider Christian, Knowle Julian, Scherrer Jean-Claude, Suter Stefan

2001
luZern lido Allegro Yves, Bower Justin, Burtscher Roland, Dedial Alain,  
Dillschneider Christian, Scherrer Jean-Claude, Traykov Ivaylo

2002
grasshoPPer Zh Bastl George, Heuberger Ivo, Lammer Michael, Lüthi Severin, 
Scherrer Jean-Claude, Schnidrig Patrick, Valent Roman

2003
grasshoPPer Zh Bastl George, Budic Marko, Guzman Juan-Pablo,  
Lammer Michael, Lindstedt Robert, Lüthi Severin, Scherrer Jean-Claude,  
Schnidrig Patrick, Valent Roman, Veronelli Diego, Zubcevic Amar

2004
grasshoPPer Zh Balazs Gyorgy, Kurz Michael, Lammer Michael, Lüthi Severin, 
Scherrer Jean-Claude, Schukin Yuri, Valent Roman, Zubcevic Amar

2005
grasshoPPer Zh Kurz Michael, Lammer Michael, Lüthi Severin, Mazarakis Vasilis, 
Roshardt Robin, Sadecky Alexander, Schukin Yuri, Valent Roman, Vlaski Aleksandar, 
Zubcevic Amar

2006
grasshoPPer Zh Allegro Yves, Guzman Juan-Pablo, Kurz Michael,  
Lammer Michael, Roshardt Robin, Sadecky Alexander, Scherrer Jean-Claude, 
Thomann Nicolas, Valent Roman

2007
ct neuchâtel Craciun Dacian, Decoud Sebastian, Dellatorre Andres,  
Gonzalez Pablo, Lopez Miguel Angel Jean, Marcaccio Gustavo, Minutella Pablo, 
Peralta Julio, Schena Luca, Villagran Cristian

2008
ried wollerau Chiudinelli Marco, Dorsch Benedikt, Heuberger Ivo,  
Lisnard Jean-René, Petzschner Philipp, Peya Alexander, Roshardt Luca,  
Roshardt Robin, Rötschi Fabian, Schüttler Rainer, Uebel Lars

2009
ried wollerau Brzezicki Juan Pablo, Chiudinelli Marco, Heuberger Ivo, Müllner 
Philipp, Peya Alexander, Roshardt Luca, Roshardt Robin, Schukin Yuri, Uebel Lars

2010
ried wollerau Brzezicki Juan Pablo, Heuberger Ivo, Peya Alexander,  
Reister Julian, Roshardt Robin, Roshardt Luca, Schüttler Rainer, Uebel Lars



31

La mentalité des joueurs 
d’Interclubs classiques

Severin Lüthi, 9 fois champion des Interclubs, 
capitaine de Coupe Davis, coach de Roger Federer
Mon premier souvenir des Interclubs est lié à mon club attitré, le TC 
Deisswil. J’y ai fait mes débuts en 3e ligue, je devais avoir à peu près 
onze ans, et j’ai pu jouer deux à trois fois. Un an plus tard, j’ai gagné 
toutes mes parties. De toute façon, je trouve les Interclubs une ins-
titution géniale. C’est très important d’apprendre à jouer en équipe 
et c’est ce qui m’a retenu dans le tennis. A 20 ans, j’avais terminé 
ma carrière, mais je suis resté fidèle au tennis grâce aux Interclubs, 
comme d’autres d’ailleurs, ce qui a contribué dans certains cas à 
conserver du savoir-faire pour le tennis suisse. Moi, cela m’a aussi 
permis en tant que jeune joueur de m’entraîner au Sporting Berne 
où une toute nouvelle perspective s’est ouverte à moi. J’aimerais 
volontiers continuer de jouer, mais je ne sais pas si ce sera déjà pour 
cette année. Depuis un an, je suis Jeune-Senior, mais je n’ai rien 
perdu de mes ambitions. Quand j’entre sur un court, je veux gagner. 

Yves Allegro, 2 fois champion des Interclubs, 
joueur de Coupe Davis, spécialiste du double
Mon premier match d’Interclubs, je l’ai disputé sous les couleurs 
du TC Grône. J’étais encore classé D et j’ai battu un C3. L’année 
suivante, j’ai tout de suite progressé à R6… Ma victoire la plus spé-
ciale a été l’obtention du titre avec les Grasshoppers en 2006. Nous 
étions une équipe de bons vieux copains avec Nicolas Thomann, 

Michael Lammer, Jean-Claude Scherrer, Alexander Sadecky, 
Roman Valent (qui était notre chauffeur parce qu’il était blessé), 
Seve et moi-même. Partager de tels moments avec ses amis, il 
n’y a pas plus chouette. Et aujourd’hui encore, ces mêmes joueurs 
sont l’âme du club et nous nous réjouissons chaque année de 
passer deux semaines ensemble en août! L’idée de jouer dans une 
équipe m’a toujours beaucoup plu. Les Interclubs m’ont permis de 
partager des émotions avec d’autres comme seule la Coupe Davis 
vous en donne normalement l’occasion.

Jean-Claude Scherrer, 6 fois champion des 
Interclubs, spécialiste du double
Je ne garde pas un très bon souvenir de mon premier match IC. Je 
jouais pour le TC Zürcher Obersee (aujourd’hui Leuholz Wangen) 
quelque part à Zurich. Mon adversaire allait tout le temps aux  
toilettes et employait tous les trucs de la guéguerre psycholo-
gique. Le match a duré éternellement et je ne saurais plus dire 
qui a gagné. Mon plus beau souvenir a été le titre gagné par le TC 
Lucerne Lido l’année de son anniversaire, lorsque le tour de finale 
s’est joué sur ses installations. J’ai remporté le double décisif 
en trois sets avec Ronald Agenor contre Chiudinelli/Nicklisch. 
L’ambiance n’avait rien à envier à une Coupe Davis et même notre 
coach était proche des larmes. C’était incroyablement émotion-
nel. Les Interclubs ont toujours été pour moi une excellente  

l’esprit d’équipe avant les intérêts personnels

Par Marco Keller

Tout au long de l’année, les joueurs de tennis font cavalier seul, doivent même cultiver un certain égoïsme pour atteindre 
leurs objectifs. Puis on leur demande soudain le temps d’une saison d’Interclubs, pour un mois – ou deux semaines en 
ligue nationale A – de placer le bien collectif au-dessus de leurs intérêts personnels. Un grand écart mental qui n’est 
pas toujours facile à accomplir, mais on y parvient avec la bonne attitude mentale comme le prouvent bon nombre de 
joueurs dans notre pays. Nous avons interrogé cinq champions d’Interclubs aux multiples couronnements sur les qualités 
requises d’un joueur quand il est en équipe et ils ont évoqué pour nous leurs expériences personnelles.

L. Chessex, trésorier de la Swiss Lawn Tennis Associ-
ation, avec le premier trophée des Interclubs de 1911 
dont le TC Genève est toujours le fier propriétaire.
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préparation aux tournois à venir, car nous nous sommes entraînés 
à fond et avons beaucoup joué. L’atmosphère était aussi toujours 
à son comble et nous avons beaucoup ri. Le joueur des Interclubs 
idéal doit s’identifier à son équipe, au club et aux autres joueurs 
et il ne doit pas être égoïste. Dès qu’il a fini son propre match, il 
doit soutenir ses camarades. Le modèle parfait dans le genre est 
pour moi Yves Allegro! Je ne dispute pas seulement les Interclubs 
en Suisse, mais aussi toujours en France et en Autriche. Pour le TC 
Grenoble, j’ai battu en novembre Micha Zverev, 80e au classement 
mondial, et au double j’ai aussi triomphé devant Arnaud Clément 
une semaine après la finale de Coupe Davis. Je me réjouis toujours 
énormément au retour de la saison des Interclubs.

Michael Lammer, 6 fois champion des Interclubs, 
joueur de Coupe Davis
Mon premier match que j’ai disputé dans les Interclubs des juniors 
contre le TC Valsana a été fixé sur pellicule par mes parents. C’était 
la première d’une longue série de très belles expériences riches en 
merveilleux souvenirs. Ceux de nos consécrations ressortent évi-
demment du lot, avec en particulier le titre de 2004. Nous étions 
menés 0:4 à un moment donné et avons encore réussi à retourner 
la situation en notre faveur. Les Interclubs ont toujours occupé une 
grande place dans ma carrière et cela n’a pas changé. C’est une 
coupure dans la routine du circuit professionnel et je n’aimerais 

manquer ces quinze jours de l’année sous aucun prétexte: la devise 
«Tous pour un et un pour tous» me va comme un gant.

Gaëlle Widmer, 4 fois championne des Interclubs, 
ancienne joueuse de Fed Cup
Je n’ai pas beaucoup joué les Interclubs chez les juniors, parce que 
j’ai très vite passé chez les actifs. Je devais avoir 13 ou 14 ans quand 
je suis montée en 1re ligue de la ligue nationale C avec le TC Bulle. 
Nous étions à l’époque une très jeune équipe de filles montantes et 
nous avons toujours beaucoup ri. Je garde un souvenir particulière-
ment plaisant de mon premier titre avec les Bâloises du LTC. Nous 
formions une équipe très forte avec notamment dans nos rangs Patty 
Schnyder et Mirka Vavrinec. J’ai également pu hisser le trophée avec 
le TC Hagmatt Allschwil et maintenant, j’espère récidiver avec le TC 
Mail... Depuis mes débuts, j’ai disputé les Interclubs chaque année. 
Cet esprit d’équipe est tellement sublime, et cela vous change de la 
vie ordinaire quand vous êtes en tournée. J’ai toujours eu la chance 
de jouer dans des équipes où il régnait une ambiance fantastique. 
C’est cette volonté de s’engager pour la réussite collective qui fait 
une bonne joueuse des Interclubs. Parfois, cela fait aussi monter 
la pression et l’on perd une partie que l’on aurait normalement dû 
gagner. Mais les expériences positives compensent largement ces 
petites déconvenues. Une joueuse doit s’engager à cent pour cent 
pour son équipe, sur le court et en dehors aussi. 

Epreuve de double dans la halle du TC Genève-Champel (1915)
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Tout gagné –  
et toujours affamés

Leurs noms sont illustres, leurs parcours 
professionnels passés ou présents impres-
sionnants. Leurs agendas sont constamment 

surchargés et ils courent souvent de par le monde. 
Ils ont marqué l’histoire dans différentes catégories 
d’âge, seuls ou en équipe. Ils comptabilisent entre 
eux plus de 100 titres de champions suisses et ils 
en veulent encore. Chaque année, quand revient la 
saison des Interclubs, ils décrètent l’état d’excep-
tion, refusent tous les rendez-vous. Car la fasci-
nation de cet événement par équipes ne les lâche 
plus. Et pourtant, ils ont conquis tous les sommets 
dans toutes les ligues, ont maintes fois accompli 
ce qui restera un rêve inatteignable pour beaucoup 
d’autres. Mais qui sont ces hommes exceptionnels? 
Il s’agit des Vétérans zurichois du club des Grass-
hoppers, avec leur leader Rolf Spitzer, Jorge Paulo 
Lemann, Andràs Szoecsik, Karl Hofstetter, Hansueli 
Blass, Michael Ringier et le capitaine Robert Bider. 

Ils ont encore faim
Dans la salle de réunion du club renommé des 
Grasshoppers tapissée de fanions, banderoles et 
autres distinctions, la collection ne cesse de s’élar-
gir et les Vétérans comptent bien encore y contri-
buer ces prochaines années. Il n’y a pourtant pas 

L’équipe des Vétérans du club zurichois des Grasshoppers cumule les records.  
L’illustre troupe affiche un palmarès de plus de 100 titres nationaux remportés.  

Hansueli Blass dispute sa 53e saison des Interclubs. 

Par Marie-Theres Brühwiler

que le triomphe qui compte. «C’est l’ensemble qui 
est magique», déclarent à l’unisson Robert Bider, 
Hansueli Blass et Andràs Szoecsik. «Pour moi, les 
Interclubs marquent un point culminant de chaque 
année», souligne Hansueli Blass, le doyen de service 
qui en est à sa 53e saison des Interclubs cette année 
et qui n’a jamais manqué à l’appel en cinq décennies, 
sauf quand il était blessé. Pour lui, l’événement n’a 
rien perdu de son charme au fil des ans. «Et mon 
appétit de victoire n’a pas diminué», annonce-t-
il. Mais il insiste également sur le côté convivial, 
tout aussi important selon lui. «Les Interclubs ne 
se comparent à aucun autre tournoi», affirme avec 
conviction l’homme aux multiples titres de champion 
suisse. Aujourd’hui, cet inconditionnel des Interclubs 
de 66 ans n’est plus capitaine, mais il a exercé cette 
fonction pendant 30 ans dans différentes équipes.

Le style de jeu reste
«C’est passionnant de croiser les raquettes entre se-
niors qui étaient déjà des rivaux sportifs à l’âge des 
juniors», résume Robert Bider toute la fascination 
des Interclubs. Même si on ne retient pas le nom 
d’un adversaire, son style de jeu vous restera. «Parce 
qu’un style de jeu se conserve généralement pen-
dant toute une vie», constate Bider qui a aussi déjà 

48 ans d’Interclubs à son actif. Né en Suisse cen-
trale, il se souvient du temps où il était le protago-
niste de duels âprement disputés sous les couleurs 
du Lido Lucerne. «A l’époque, nous entrions déjà en 
lice dans les vestiaires», s’amuse-t-il. Aujourd’hui, 
nous laissons ces joutes tactiques à la jeunesse. «La 
réussite sportive n’est plus notre seule motivation», 
confirme Andràs Szoecsik. L’ancien joueur interna-
tional hongrois qui travaille depuis près de 30 ans 
comme professeur de tennis au club des Grasshop-
pers et qui a été lui aussi irrémédiablement infecté 
du virus des Interclubs depuis qu’il s’est établi en 
Suisse n’a, comme ses collègues, encore jamais 
songé à prendre sa retraite. «J’adore la camaraderie 
qui règne le soir quand nous sommes tous attablés 
autour d’un bon repas», s’enthousiasme le joueur R3 
qui dit aussi savourer les bras de fer réguliers avec 
les éternels rivaux de Belvoir, le club de la ville de 
Zurich. Ce derby est comme la cerise sur le gâteau, 
surtout au stade de la finale, s’accorde à dire le 
noyau dur de l’équipe des Vétérans du GC. Bider, 
Blass et Szoecsik n’ont qu’un seul désir: rester en 
forme pour pouvoir disputer les Interclubs pendant 
encore de nombreuses années. Car pour l’instant, ils 
n’imaginent pas un début d’été sans cette magni-
fique joute entre équipes.
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Les Interclubs, une recette à succès 

Nichée dans les douces collines de Thurgovie, la commune 
d’Eschlikon, jadis un somnolent village paysan, est au-
jourd’hui une collectivité moderne de près de 4000 âmes. 

La vie associative encore très vivante s’y est enrichie d’une installa-
tion de tennis à trois courts il y a 18 ans. Le TC Eschlikon avec ses 
100 membres actifs et 65 juniors est aujourd’hui solidement ancré 
dans la vie de cette commune fringante et l’enthousiasme prover-
bial qu’y suscitent les Interclubs l’ont pratiquement hissé au statut 
d’objet de culte. Il n’est pratiquement pas d’autre club qui concentre 
autant d’équipes d’Interclubs sur si peu de courts.

Un enthousiasme réservé
En 1993, quand le TC Eschlikon a vu le jour, la plupart de ses 
membres n’étaient que des débutants avec pourtant une exception: 
Diana Tagliaferro-Schmid avait déjà participé à la chasse aux points 
Interclubs dans un autre club. Quand cette fervente pratiquante du 
tennis proposa la création d’une équipe d’Interclubs dans le club 
de sa commune de résidence, ses collègues accueillirent l’idée 
avec un enthousiasme pour le moins mitigé. Mais la jeune femme 
aujourd’hui âgée de 43 ans revint à la charge et une poignée de 
femmes consentit après de longues tergiversations à jouer, au 
moins comme remplaçantes. C’est donc avec une équipe «d’auxi-
liaires» que l’on se lança dans la première saison, mais le virus 
s’empara très vite de tout le monde et à la fin de la saison, toute 
l’équipe était définitivement atteinte. 

Le modèle féminin
«Ce fut le coup de foudre. Les joueuses, dont certaines avaient déjà 
l’âge de Jeunes-Seniors, se découvrirent une passion pour la com-
pétition, même si elles encaissaient parfois des défaites contre des 

tc eschlikon – huit équipes sur trois courts

le tc eschlikon compte parmi les benjamins du paysage tennistique suisse. Mais ce qui lui 
manque en années, il le compense en enthousiasme. car sur sa coquette installation à trois 
courts, ce mini-club au pays des pives aligne pas moins de huit équipes pour la plus belle de 
toutes les saisons: les Interclubs.

Par Marie-Theres Brühwiler

joueuses nettement plus jeunes», se souvient la directrice des jeux 
Jolanda Ehrhardt de sa première saison chez les actives. A l’image 
de nombreuses autres anciennes «joueuses auxiliaires», elle n’a 
plus raté aucune saison des Interclubs depuis cette première expé-
rience. Et l’enthousiasme étant contagieux, les hommes ont eux 
aussi très vite succombé. «Il n’y a pas de vraie explication, mais 
chez nous, tout le monde veut disputer les Interclubs», s’étonne 
Jolanda Ehrhardt. Aujourd’hui, le troisième plus jeune club de tennis 
de Thurgovie est représenté par 7 équipes en 2e et 3e ligue, avec en 
plus une équipe de Jeunes-Seniors en 1re ligue. 

Le charme des émotions partagées
«Plus que la performance, ce sont les émotions partagées qui 
comptent et qui font des Interclubs quelque chose de si spécial», 
lâche Remo Vettiger. Le capitaine d’une équipe de JS de 3e ligue a 
dans ses effectifs des joueurs qui n’ont pas gagné une seule fois 
en trois ans. «Pourtant, personne ne songe à abandonner, l’enthou-
siasme l’emporte toujours», se félicite ce joueur R7. Et l’an dernier, 
le capitaine a vécu de fiers moments car «chacune de nos équipes 
a gagné au moins une rencontre», se réjouit l’ancien footballeur qui 
n’est pas trop fan des tournois mais tout feu tout flamme pour les 
Interclubs. L’anticipation jusqu’au moment où l’on entre en lice pour 
son club, les réunions conviviales après les matches, quand vain-
queurs et vaincus rient ensemble des points gagnés ou perdus: pour 
lui, c’est du pur bonheur. 

Tout en musique
Et Remo Vettiger ne cache pas que les rencontres des Interclubs ont 
la fâcheuse tendance à durer jusqu’au lendemain. «C’est pourquoi 
nous essayons toujours de mettre nos matchs le samedi après-midi 
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quand nous recevons». La tradition veut à Eschlikon que tous les 
membres d’une équipe, joueurs ou pas, de même que leurs com-
pagnes soient invités au repas. Et l’accordéon est aussi toujours 
à portée de main. «Nous jouons, mangeons, chantons et dansons 
tous ensemble», rayonne-t-il. Le TC Eschlikon est aussi entré 
dans les annales parce que pendant de nombreuses années, les 
dames ont célébré chaque victoire en allumant un splendide volcan. 
Et l’ambiance bat aussi son plein quand on joue à l’extérieur. «Où 
que nous intervenions, c’est toujours un prétexte à fêter», déclarent 
les inconditionnels des Interclubs d’Eschlikon. Tandis que chez les 
messieurs, chaque équipe se prépare et organise son propre camp 
au printemps, toutes les équipes féminines se retrouvent pour un 
«week-end Interclubs» dès le mois de novembre, parce que c’est 
beaucoup plus facile de trouver des offres intéressantes en début 
d’hiver. «Et de cette manière, nous disposons encore d’un peu plus 
de temps pour nous réjouir en attendant la plus belle saison de 
l’année», déclarent à l’unisson ces dames qui ne sont pas seulement 
prévoyantes dans la planification de leurs matches, mais composent 
aussi leurs menus Interclubs plusieurs semaines à l’avance. 

Un programme chargé
Avec huit équipes et seulement trois courts, la directrice des jeux a 
fort à faire pendant la saison des Interclubs. «Il faut savoir s’organi-
ser, c’est tout», observe Jolanda Ehrhardt qui demande aux membres 
de confirmer ou infirmer (ce qui est rare) leur participation dès le 
mois de novembre et organise un premier meeting des capitaines 
des Interclubs avant même que les inscriptions ne soient officielle-
ment closes. Tout le monde s’est toujours arrangé jusqu’à présent, 
«il suffit de communiquer», telle est la devise. D’ailleurs, l’échange 
et le respect mutuel sont les fondements d’une vie associative 
attractive, la directrice des jeux en est convaincue. «Les Interclubs 
suscitent vraiment un enthousiasme sans bornes chez nous», ren-
chérit aussi Jürg Geiger. Pour le président, les Interclubs consti-
tuent de ce fait une recette à succès infaillible. Quand on aime 
se mesurer à autrui, on joue plus souvent et quand on est intégré 
dans une équipe d’Interclubs, on reste plus fidèle à son club. Cette 
intégration dans une équipe est aussi souvent ce qui fait rester les 
nouveaux venus, affirme le président qui, vous l’aurez deviné, fait 
aussi partie des mordus d’Interclubs à Eschlikon. Même la jeunesse 
ne peut se soustraire à la passion de la compétition: les rangs des 
cinq équipes de Jeunes-Seniors et de Seniors, mais aussi des trois 
équipes actives et des six équipes de juniors ne cessent de grossir. 

 

Felix, 42   

Du jeu, du plaisir et des bonnes choses à manger!

Vreni, 39   

Le point culminant de la saison tennistique que j’attends 
chaque année avec impatience. Des journées d’évasion de 

mes obligations de femme au foyer où je peux me consacrer 
entièrement à mon hobby préféré. Et enfin, c’est chaque 

année l’occasion de vivre au sein d’une magnifique équipe 
qui n’a pas changé depuis des années un esprit d’équipe 

exceptionnel comme on n’en retrouve plus le reste de l’année. 

Dario, 10   

Enfin pouvoir jouer au tennis en équipe – comme au foot.

Daniel, 51   

… «mini-vacances de tennis».

Melanie, 24   

Se préparer avec plaisir à chaque rencontre et avoir des  
ambitions pour le club plus que pour soi-même, car c’est  

le résultat collectif qui compte.

Rolf, 28   

Beaucoup de plaisir et un défilé d’adversaires changeants pour la 
compétition, sans devoir payer des redevances de tournoi élevées.

Patricia, 41   

L’esprit d’équipe à l’état pur! Une occasion unique de pratiquer 
le tennis en équipe. C’est tellement satisfaisant et motivant!

Pour moi, les Interclubs signifient…
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